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“je serai  
 candidat 
 à la mairie
 de laC-Beauport”
-Michel Beaulieu 

Mathieu garon  
nous emmène la coupe !
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après 22 ans comme élus, 
michel giroux, michel bergeron et 
michel grenier ne seront pas de 
l’élection 2009
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À la séance du 3 août, le maire de Lac-
Beauport, Me Michel Giroux a annoncé 
qu’il ne solliciterait pas un nouveau man-
dat comme maire de Lac-Beauport en 
novembre prochain et qu’il retournera à la 
pratique du droit. Il a dressé un bilan posi-
tif des 22 années qu’il a consacrées à la vie 
politique municipale autant sur la scène 
locale comme maire de Lac-Beauport, que 
régionale comme préfet de la MRC LaJa-
cques-Cartier et membre du conseil de la 
Communauté Métropolitaine de Québec.

Il a aussi laissé sa marque sur la scène 
nationale au sein de la Fédération Québé-
coise des Municipalités où il a occupé le 
poste de vice-président et à la Mutuelle des 
Municipalités du Québec où il occupe le 
poste de secrétaire-trésorier.

« Je me suis appliqué à favoriser l’écoute 
des besoins des citoyennes et des citoyens 
de Lac-Beauport et l’esprit d’équipe des 
membres des différents conseils munici-
paux que j’ai présidés. Je suis fier d’avoir 
conservé l’amitié et le respect des conseil-
lères et des conseillers avec lesquels j’ai 
travaillé tout au long de ma carrière ».

Durant son mandat, plusieurs projets 
ont été réalisés dans le domaine de la 
culture, des loisirs et de la vie commu-
nautaire comme la construction du cen-
tre communautaire et de la bibliothèque 
L’Écrin, l’acquisition du club nautique 
et l’aménagement du parc récréatif de la 
zone communautaire. La préservation 
des bâtiments patrimoniaux et leur mise 
en valeur dans un circuit patrimonial fig-
urent également en bonne place dans ce 
bilan. La conclusion d’un Pacte d’amitié 
avec les communes françaises de Sevrier 
et Grand-Bornand a permis à Lac-Beau-
port de s’ouvrir sur le monde en favorisant 
les échanges culturels.

Il faut mentionner dans la liste des réal-
isations importantes de son mandat, la 
municipalisation des réseaux d’aqueduc et 
d’égout qui a accaparé beaucoup d’énergie 
dans les années 1990.

Des efforts importants ont été con-
sacrés ces dernières années à la réduc-
tion de la vitesse de, la circulation et à 
l’embellissement des lieux publics afin 
d’assurer une meilleure qualité de vie 
aux citoyens de Lac-Beauport. Dans le 
domaine de la sécurité publique, la con-
struction d’une nouvelle caserne de pom-
piers est imminente.

En matière d’urbanisme et 
d’environnement, il a soutenu l’élaboration 
et la mise en application d’une réglemen-
tation d’avant-garde sur la foresterie urba-
ine et l’adoption de normes sévères encad-
rant le développement domiciliaire afin 
d’assurer la protection des arbres, de l’eau 
souterraine, des lacs et des cours d’eau.

« Je laisse un héritage que je considère 
important soit un nouveau plan 
d’urbanisme révisé dontl’adoption récente 
est la conclusion de quelque cinq années 
de réflexion et de travail parfois ardu pour 
faire en sorte que Lac-Beauport demeure 
Une petite ville dans une grande forêt ! »

Quelle ne fut pas la surprise lorsqu’à l’Écho du Lac nous recevions à 17h03 le lundi 
3 août le communiqué, sous embargo jusqu’à 21h00, annonçant que le maire de Lac-
Beauport, Michel Giroux ne solliciterait pas un nouveau mandat lors des prochaines 
élections municipales, le 1er novembre prochain. Bien que nous en traitions dans notre 
texte sur le conseil municipal en page 15, la direction du journal a jugé important de 
vous livrer à vous citoyens ce message émanant de la municipalité et signé de la direc-
trice générale Mme Hélène Renaud.

Dernière heure 

Michel Giroux ne sollicitera pas  
un nouveau mandat

Michel Giroux, maire sortant
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S’il jugeait prématuré de parler de ses 
motivations d’être candidat à la mairie de 
Lac-Beauport Michel Beaulieu a tout de 
même accepté d’élaborer un peu sur le 
sujet et ce, avant même d’apprendre que 
l’actuel maire ne solliciterait pas de nou-
veau mandat 

Intérêt marqué  
pour la politique

Son intérêt pour la politique ne date 
pas d’hier, ça fait 25 ans qu’il s’y inté-
resse. C’est d’ailleurs en sciences poli-
tiques qu’il a fait ses études à l’Université 
Laval et c’est là qu’il a développé un 
goût certain pour la politique munici-
pale grâce entre autres à un séminaire 
de recherche portant sur la démocratie 
municipale. Séminaire qu’il a fait avec 
le renommé politicologue et professeur 
Vincent Lemieux. « Le monde munici-
pal est l’endroit ou tu peux exercer des 
politiques qui touchent directement les 
gens », avance Michel Beaulieu. 

À 20, 30 ou 40 ans, il ne pensait pas 
un jour se présenter en politique. Voilà 
qu’après 16 ans de résidence à Lac-Beau-
port, après 3 ans avec un journal qu’il 
a fondé et qui s’est démarqué au niveau 
de l’information dans la municipalité, 
il a appris à connaître la communauté, 
les problématiques du Lac. Il a su être à 
l’écoute des gens, des jeunes, à connaî-
tre les élus en place, il a appris à aimer 
encore davantage cette municipalité à 
travers tous ces sujets que le journal a 
traités avec plus de 40 numéros. « Ça 
m’a donné le goût de m’intéresser encore 
plus à ma ville, à ce qu’elle peut devenir, 
à ce qu’elle est en train de devenir. Est-
ce le genre de municipalité que j’ai envie 
de laisser à ma fille dans 20 ans, dans 
30 ans? Après tout ce cheminement, je 
m’intéresse de plus en plus à ce qui se 
passe ici chez nous », affirme-t-il.

Question d’éthique 
 L’Écho du Lac sera à vendre

Par souci de transparence ou de con-
flit d’intérêts, Michel Beaulieu tient à 
faire savoir à la population que le men-
suel L’Écho du Lac sera à vendre. « Je n’ai 
pas l’intention d’être éditeur de l’Écho 
si je suis élu maire de Lac-Beauport. Il 
n’est pas question que je m’immisce dans 
l’information diffusée dans le domaine 
privé en plus de faire partie de ceux qui 
prennent des décisions politiques », juge-
t-il important de mentionner. 

Trop tôt  
pour une plateforme

Les municipalités seront en campagne 
électorale du 2 octobre au 1er novem-
bre. Il n’entend pas aujourd’hui dévoiler 
l’ensemble de sa plateforme électorale, de 
ses idées. Il faut savoir toutefois qu’il se 
présentera, avec une équipe. Se présenter 
en indépendant face à une vielle garde 
serait plutôt audacieux, car faut-il le pré-
ciser plusieurs membres du conseil, dont 
le maire, ont toujours été élus par accla-
mation depuis 22 ans. Précisons ici que 
depuis le 3 août, trois élus ont annoncé 
leur retrait de la scène politique, mais 
que les autres membres du conseil n’ont 
rien signifié en ce sens. (NDLR) 

« En confirmant cette rumeur qui 
circule depuis un bon moment déjà, 
j’entreprends là une démarche très 
importante, car bien entendu je 
m’attends à bien des réactions de la part 
des citoyens », confie-t-il. De fait, depuis 
l’arrivée de l’Écho, nombreux sont ceux 
qui abordent M. Beaulieu en lui disant 
qu’il devrait se présenter à la mairie. On 
comprend bien que ces commentaires 
de résidents ont contribué à faire germer 
l’ambition politique de Michel Beaulieu.

Évidemment, s’il a mûri et décidé de 
se présenter à la mairie de Lac-Beauport 

c’est dans le but d’améliorer des choses. 
« J’aime beaucoup de choses ici, mais je 
voudrais y voir des améliorations. J’ai 
le goût d’avoir une ville plus belle, plus 
en santé, plus familiale, plus cultivée, 
plus sécuritaire.» Ce sont là certains 
points qui le déçoivent actuellement 
et vraisemblablement c’est ce sur quoi 
il voudrait tabler s’il était élu maire de 
la municipalité. « Trop de choses sont 
encore importantes. Pensons à la vitesse 
excessive dans nos rues, à la délinquance 
au skate park, à la clinique médicale qui 
se retrouve sans médecin », soutient-il. 

Sa principale priorité 

Sa priorité numéro un est de mettre 
l’accent sur une ville plus verte. « Il n’est 

pas question que Lac-Beauport devienne 
Cap-Rouge et à l’allure où ça va on en 
sera là dans 20 ans! Il faut savoir gérer 
le développement urbain. On accueille 
des familles, mais les places en garderie 
sont insuffisantes, l’école se fait déjà trop 
petite. On doit analyser intelligemment 
le développement. Il faut poursuivre la 
progression des actions mises de l’avant 
pour la protection du lac et en ce sens, 
respecter le plan d’action 2007 présenté 
par le conseil de bassin versant», fait 
remarquer le candidat à la mairie qui, 
en terminant l’entretien, tient ajouter 
que comme toujours les pages du jour-
nal sont ouvertes à la population, aux 
élus, aux éventuelles équipes, candidats 
et opposants politiques. « Nous sommes 
en démocratie et Lac-Beauport mérite un 
renouveau, un vent de changement ».

carole roy

caro le@lechodu lac . ca

Le 1er novembre prochain, les citoyens de toutes les municipalités du Québec seront 
appelés à aller aux urnes. On parle ici de près de 8 000 postes électifs à pourvoir dans 
plus de 1 100 municipalités et Lac-Beauport ne fera pas exception. Un vent de change-
ment flotte sur notre région. Un nom revient souvent dans les discussions, celui de 
Michel Beaulieu, éditeur de ce journal et président de Platine Communication. Qu’en 
est-il réellement de ses intentions? Voici ce qu’il nous a livré lors de notre entretien le 
22 juillet dernier.

Michel Beaulieu veut présenter une équipe représentative de la population 

La rumeur se confirme
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Du sarcasme dans ces mots ? Oui 
et de la colère, de la frustration ! 
Bien sûr que les hôpitaux sont là 
mais est-il utile des les engorger à 
outrance alors que nous pourrions 
avoir des cliniques médicales près de 
chez nous ? Son congé de maternité 
terminé, la Dre Marianne De Grâce 
devrait selon toute vraisemblance 
reprendre sa pratique à la clinique 
des Galeries en septembre ou en 
octobre. Mais à elle seule réussira-
t-elle à servir une population sans 
cesse grandissante ?

Récemment, le CLSC La Source 
diffusait un message à l’effet qu’à 
compter du 3 août, en raison 
d’une diminution des ressources 

médicales, il n’y aurait plus de 
consultations médicales sans 
rendez-vous pour les personnes 
n’ayant pas de médecin de famille 
au Groupe de médecine familiale 
(GMF) du CLSC La Source. Seuls les 
patients dont le médecin de famille 
pratique au GMF-CLSC La Source 
pourraient bénéficier des périodes 
dites de « sans rendez-vous ». 

Heureusement  
que les infirmières sont là!

Ce même communiqué émanant 
du CLSC La Source se veut tout de 
même rassurant puisqu’il y est pré-
cisé qu’une infirmière rencontre la 
clientèle inscrite ou non au GMF. 

Elle évalue l’état de santé et oriente 
vers les ressources requises. 

Il est aussi possible de se diriger 
vers une clinique réseau offrant les 
« sans rendez-vous » en semaine de 

8h à 21h et les samedis et dimanches 
de 9h à 13h. 

Voici la liste des cliniques-réseau 
de la région de Québec suggérée par 
le CLSC:

On ne va plus au CLSC sans un médecin de famille

De moins en moins  
de médecins

Carole roy

caro le@lechodu lac . ca

L’Écho du Lac donne ses trucs du métier

Journalistes en herbe 
au Saisonnier

Cet été le camp Le 
Saisonnier offrait dans sa 
programmation le camp 
journalistique auquel une 
vingtaine de jeunes étaient 
inscrits. Nos collaborateurs 
Jean-Nicolas Blanchet et 
Laëtitia Boudaud y sont 
allés de leurs meilleurs 
conseils en écriture et 
photographie afin de 

développer une curiosité journalistique chez les jeunes campeurs. 
Chapeau les jeunes, vous avez fait du bon travail! 

Textes complets à lire en pages 10 et 11.

Carole roy

caro le@lechodu lac . ca

Il est de plus en plus difficile, voire impossible de consulter un médecin sur notre 
territoire. La clinique des Galeries n’est plus que l’ombre d’elle-même depuis le 
départ du Dr François Aumond et voilà que le CLSC nous annonce qu’on ne peut 
plus y avoir de consultation sans rendez-vous. Heureusement qu’il reste encore des 
hôpitaux où le temps d’attente est de moins de 12 heures !

Clinique médicale Giffard 
3333 rue du Carrefour bureau 210 
(418) 663-6345 

Clinique médicale St-Louis 
3165 Chemin St-Louis 
(418) 653-1970 

Centre médical St-Vallier 
205 rue Montmagny bureau 201 
(418)688-0872 

Clinique médicale Pierre-Bertrand 
303 boul. Pierre-Bertrand bureau 203 
Téléphone (418)683-2724 

Centre médical Le Mesnil 
1300 boul. Lebourgneuf bureau 300 
Téléphone (418) 624-1800 

crédit photo: Laëtitia Boudaud
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“JE SERAI   CANDIDAT  À LA MAIRIE DE LAC-BEAUPORT”-MICHEL BEAULIEU 

MATHIEU GARON  NOUS AMÈNE LA COUPE !
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DERNIÈRE HEURE

APRÈS 22 ANS COMME ÉLUS, 
MICHEL GIROUX, MICHEL BERGERON ET 

MICHEL GRENIER NE SERONT PAS DE 

L’ÉLECTION 2009
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Ce  vaste programme 
d’échantillonnage vise essentiel-
lement à acquérir des connais-
sances de base afin de pouvoir 
mieux connaître le territoire du 
bassin versant, car on le sait, 
qui dit bassin versant, dit sujet 
d’actualité. 

Les cours d’eau sélectionnés 
sont les suivants : les ruisseaux 
des Prairies et Bourgoin, à Cap-
Santé ; le ruisseau Dansereau et 

la rivière Chaude, à Pont-Rouge ; 
la rivière Noire et le ruisseau 
Saint-Denys-Garneau, à Sainte-
C a t h e r i n e - d e - l a - J a c q u e s -
Cartier; le ruisseau Lady-Brook, 
à Shannon. Sur notre territoire 
ce sont les ruisseaux du Mou-
lin et Tintin, à Stoneham-et-
Tewkesbury.

La Corporation travaille 
depuis déjà 30 ans à la restaura-
tion, conservation et la mise 

La Corporation du bassin de la 
Jacques-Cartier les a à l’oeil

Nos cours d’eau 
surveillés de près

La Corporation du bassin de la Jacques-Cartier (CBJC), avec l’appui du 
Ministère du Développement durable, de l’Environnement et des Parcs 
(MDDEP), a entrepris de faire le suivi de la qualité de l’eau de plusieurs 
rivières et ruisseaux des MRC de Portneuf et de la Jacques-Cartier. Au total, 
neuf cours d’eau sont échantillonnés à intervalle régulier tout au long de la 
présente saison. 

Ruisseau du Moulin

opinion du lecteur

en valeur de la rivière Jacques-
Cartier en vue d’organiser, 
dans une perspective de 

développement durable, la ges-
tion intégrée de l’eau à l’échelle 
du bassin versant. L’étude de 
ces cours d’eau fait partie inté-
grante de l’un des six enjeux 
identifiés prioritaires pour le 
Plan directeur de l’eau du bassin 
versant de la rivière Jacques-
Cartier.

Pour plus d’information, on 
vous invite à consulter le www.
cbjc.org ou à communiquer avec 
la CBJC au 418-875-1120

Par Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

Ruisseau Tintin

31 juillet, 16h.   Je suis en 
congé.   Je pars faire une marche 
sportive autour de notre beau lac 
en compagnie de mon fils dans 
sa poussette.   Je le fais souvent 
j’adore ca.   Mais aujourd’hui, ça 
dépasse les limites, je dis bien ÇA 
DÉPASSE LES LIMITES!

Sur la portion terrain-de-soc-
cer-traverse-de-laval vous nous 
faites peur ! Vous foncez vers 
votre week-end à toute vitesse ! 
Rutilantes Porsche noire, BMW 
mais aussi Civic, Élantra et cie ! 
Parfois, je vous fais signe de ralen-
tir....sans succès.

Savez-vous combien de temps 
vous sauvez en roulant à 90 au lieu 
des 60 réglementaires ? 1 minute 
sur ce tronçon, je dis bien 1 MIN-
UTE ! Est-ce que ça vaut la peine ? 

De nous mettre en danger ?

Avis aux autorités municipales 
et policières : faites quelque 
chose ! N’importe quoi : bacs à 
fleurs, dos d’âne, radar, photo-
radar, arrêt obligatoire, sirène, 
trompette, alouette ! Sinon, il y 
aura un drame. J’espère juste que 
ce ne sera pas mon fils, ou moi, 
ou même vous cher conducteur 
pressé... ou votre douce moitié... 
ou votre fils.

1 MINUTE PENSEZ-Y!

CHANTALE LEMIRE

Tout cela  
pour 1 minute!
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Un vif succès pour le premier Cyclo-Défi

Montréal-Québec  
à vélo 

Soleil et plaisir pour tous

LE 19e OMNIUM  
DE GOLF RÊVES D’ENFANTS : 

UNE RÉUSSITE ! 

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

Ils étaient 1450 cyclistes à rele-
ver le défi au terme duquel 5,7 mil-
lions furent amassés. L’équipe de 
Québec a quant à elle récolté 35 
000$. L’argent sera utilisé pour 
soutenir, entre autres, la recherche 
et les nouvelles technologies dans 
les domaines du diagnostic molécu-
laire et de l’imagerie fonctionnelle. 

Ce tournoi qui avait pour porte-
parole Michel Beaulieu, éditeur de 
l’Écho du Lac et président de Platine 
Communication, était présenté par 
Boston Pizza Saint-Nicolas et IGA 
M. Imbeault. Pour l’occasion, 144 
golfeurs et golfeuses prenaient part 
à ce tournoi rempli de défis.

Selon nos sources, ce fut là une 
bien belle journée pour tous les 
participants. En soirée, encan 
silencieux avait été organisé lors 

duquel on présentait aux convives 
divers articles tous plus intéres-
sants les uns que les autres dont 
un cinéma-maison offert par Stéréo 
Plus Bouvier.

Ce n’est pas sans fierté que le 
comité organisateur dévoilait le 
montant amassé lors du tournoi. 
Les 23 921 $ récoltés seront alloués 
à la réalisation des rêves d’enfants 
de l’Est-du-Québec dont la vie est 
menacée par la maladie. 

Les 11 et 12 juillet dernier se tenait la première édition du Cyclo-Défi, au 
profit de la recherche sur le cancer. Le défi? Rouler sur un parcours de 287 
kilomètres entre Montréal et Québec. 

C’était le 14 juillet dernier sous un soleil radieux – rare moment cet été - 
qu’avait lieu au Club de golf Stastny, à Saint-Nicolas, la 19e édition de 
l’Omnium de golf Rêves d’Enfants. Une réussite sur toute la ligne !

L’équipe de Québec était constituée de Gilles 
Trépanier (Molson), Claude Dupuis (Brûlerie 
Rousseau), Christian Derguy, Michel Rioux, 
Jean Simard (Restaurants Mikes et Scores), du 
Lac-Beauportois Pierrot Bélanger (Bétoxy), 
Denis Poirier et de Pierre Garneau 

M. Charles Lacroix, propriétaire des restaurants Boston Pizza de St-Nicolas et de Beauport, 
M. Alain Savard, directeur marketing du Boston Pizza de St-Nicolas, M. Marc Imbeault, 
propriétaire de IGA M. Imbeault, M. Alain Gagnon directeur du Boston Pizza de St-Nicolas, 
M. Michel Turcotte, président du c.c. de Rêves d’Enfants, Mme Hélène Boulé, directrice de 
la Division Québec Est de Rêves d’Enfants, Rêveur et M. Michel Beaulieu, éditeur du journal 
l’Écho du Lac et président d’honneur de l’événement. 
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En 2009, on roule… et on MARCHE !

Le 24 heures du Lac - Beauport

C’est en effet les 15 et 16 
août prochain que l’on pourra 
encourager les valeureux cyclistes 
et marcheurs qui prendront part 
à cette 4e édition de ce défi créé 

ici chez nous par Julie Lemaire 
et Richard Villeneuve. À nou-
veau cette année, les organisa-
teurs pourront compter sur la 
participation de Bruno Pelletier 

à titre de cycliste et invité spé-
cial. Non, il ne poussera pas la 
chansonnette, mais il entend bien 
pousser la machine et relever le 
défi qu’il s’est fixé. Quel défi ? 
Vous lui demanderez au terme de 
l’événement!

On roule et on marche

Pour la première fois cette année, 
« Les 24 heures du Lac-Beauport » 
invite les marcheurs à relever le 
défi. Donc nul besoin d’être un 
athlète accompli ni un marcheur 
infatigable ! Il suffira simplement 
de franchir, à son propre rythme, 
la distance que notre condition 
physique nous permettra de 
parcourir. En équipe, en solo ou 
à relai, faites-vous commanditer 
pour un minimum de 250 $ par 
participants et joignez-vous au 
peloton pour la bonne cause ! 

S’inscrire pour  
une bonne cause

Depuis trois ans, Le 24 heures 
du Lac-Beauport a remis pas 

moins de 130 000 $ à la Fondation 
Rêves d’enfants. L’objectif de 
l’édition 2009 est d’amasser tout 
comme l’année dernière la somme 
de 60 000 $. 

Si le défi vous intéresse, car c’est 
vraiment un défi et non une course, 
vous pouvez vous inscrire via le 
www.velo24hrs.com ou compléter 
le formulaire d’inscription, 
également disponible sur le site, et 
le faire parvenir par télécopieur : 
418 650-3466 ou par courriel : 
monique@velo24hres.com 

Sachez que vous pouvez 
également participer en tant que 
bénévole. Vous trouverez toutes 
les infos à cet effet sur le site 
Internet.

Rappelons que la mission de 
la Fondation Rêves d’enfants est 
d’offrir la possibilité aux enfants 
dont la vie est menacée par la 
maladie de réaliser leur rêve le 
plus cher.

On reconnaît les organisateurs Julie Lemaire et Richard Villeneuve entourant le chanteur 
Bruno Pelletier

La 4 édition du défi d’endurance « Les 24 heures du Lac-Beauport » arrive à 
grands pas. Les 15 et 16 août prochain, cyclistes et marcheurs circuleront 
autour du lac au profit de la Fondation Rêves d’enfants. 24 heures de vélo et de 
marche afin d’atteindre l’objectif visé par les organisateurs, soit d’amasser la 
somme de 60 000 $ pour une bonne cause.

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca
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Artisans et entrepreneurs
Ayant pignon sur rue à Charlesbourg 

dans le quartier historique du Trait-
Carré depuis deux ans, Atelier du pain 
se cherchait un deuxième point de vente. 
C’est à Lac-Beauport, dans la nouvelle 
succursale que madame Fabienne Sch-
eveneels entre en scène. Dame Scheve-
neels n’est pas que la femme du bou-

langer elle tenait à Namur en Belgique un 
commerce de produits biologiques. Forte 
de cette expertise, elle partage désormais 
le nouveau local du boulevard du lac en 
y installant son épicerie fine à 100 pour 
cent biologique. Madame Scheveneels 
propose entre autres un produit belge 
exclusif fort intéressant à multiples 
usages et maintes déclinaisons, shampo-
ings, dentifrices, savons, etc., ARGILETZ

En somme, Atelier du pain s’est diversi-
fié en jetant l’ancre à Lac-Beauport.

 Le pain
Tout est fait à partir d’ingrédients de 

première qualité kamut, épeautre, seigle, 
farine non traitée, non blanchie, la plu-
part du temps biologique avec du levain 
et de la levure naturelle. Le sucre ne fait 
pas partie des ingrédients, il fait gonfler 
artificiellement le pain selon monsieur 
Vermeren. Ses pains requièrent donc une 
fermentation plus longue et sont légère-
ment plus lourds que ceux industriels. 
Au levain : nature, tournesol, sésame, 
baguette et multi céréales. À la levure : les 
miches, belge, demi-blé, blé entier, multi-
céréales, raisins, noix, olives, tomates 
séchées et herbes de Provence.

Et aussi la baguette française. Les 
pains au cheddar et au bleu sont offerts 
la fin de semaine. La liste des pains étant 
infinie, c’est pourquoi cet artisan bou-

langer créatif conseille aux amateurs de 
communiquer avec lui pour commander 
un pain spécial (pain artisan, pain 
d’abbaye, etc.), ou encore pour proposer 
une création.

Spécialités belges
Philippe Vermeren ne travaille que 

le chocolat belge callebaut. Fondant au 
chocolat, concorde, saveurs chocola
t-fruits de la passion, saveurs chocolat-
framboise, forêt noire, mousses de fruits, 
meringues, danoises, paris-brest et char-
lottes fraise-chocolat, poire-chocolat, ou 
orange-chocolat, etc.

Tant pis pour la diète !

Une seule passion, deux adresses :

7645 1ere avenue, Charlesbourg  
418-623-8482

870 boulevard du Lac, Lac-Beauport 
418-849-8882

Philippe Vermeren, l’ami du pain

Atelier du pain, 
la passion 
d’un boulanger
Dès leur arrivée au Québec Fabienne et Philippe ont rapidement mis la 
main à la pâte… Amusant de constater que cette expression si courante 
doit, dans ce cas-ci, être prise au pied de la lettre, car monsieur est 
boulanger. C’est en 2006 que l’aventure en terre d’Amérique débuta 
pour cette famille belge venue courageusement braver le légendaire 
hiver québécois armée seulement de cet art de faire qui s’apparente 
à l’alchimie. Philippe Vermeren est non seulement boulanger de 
formation, il est aussi fils de boulanger. Le pain fait partie d’une 
tradition artisanale très ancienne. Pour qu’il soit bon, il faut mettre du 
cœur à l’ouvrage et avoir un fameux tour de main. Monsieur Vermeren 
possède ces deux qualités.

Robert Cyr

rober t@lechodu lac . ca Vanessa Imbeault, Jean Vermeren, Fabienne Scheveneels, Philippe Vermeren, Philippe 
Sauveton, Hélène Vermeren, Thomas Vermeren
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Ça bougeait au Saisonnier
La tournée des Caravanes a donc 

fait un arrêt au Saisonnier le 21 juillet 
dernier au plus grand plaisir des 
quelque 240 jeunes âgés de 8 à 12 ans 
provenant de différentes municipali-
tés de la MRC de la Jacques-Cartier. 
« L’URLS de Québec est fière de voir 

que ça bouge un peu partout dans 
la Capitale-Nationale l’été grâce aux 
Caravanes. C’est la première fois que 
l’événement a lieu dans la MRC de 
Jacques-Cartier et on peut constater 
que c’est un succès. Au total, quatre 
municipalités ont embarqué dans 
l’aventure, dont Lac-Beauport qui 
nous a accueillis. Aussi, les jeunes 
handicapés peuvent participer aux 
Caravanes pour la première fois grâce 
au don de Telus, en collaboration avec 
l’Association régionale de loisir pour 
personnes handicapées. Le plaisir de 
bouger se transmet donc à tous, sans 
exception, et chaque jeune retourne à 
la maison avec le sourire », soulignait 
Sonia Clément, directrice générale par 
intérim de l’URLS de Québec. C’était 
en effet une première dans la MRC 
puisque l’année dernière les organisa-
teurs avaient dû annuler l’activité en 
raison du temps pluvieux. 

Sous la supervision de gens qualifiés, 
les jeunes ont eu la chance d’essayer 
plusieurs activités physiques : canoë-
kayak, le hip-hop, DBL Ball, esca-
lade, judo, ski acrobatique ( saut ), 
KIN-BALL, tennis, tir à l’arc, ultimate 
frisbee, volleyball de plage et water-
polo. Souhaitons que cette journée ait 
fait naître des passions ! 

Très belle initiative que ces 
Caravanes qui permettent aux jeunes 
de découvrir le plaisir d’être actif, les 
incitent à inscrire le sport dans leur 

vie et favorisent l’acquisition de saines 
habitudes de vie.

Les ambassadeurs
Chaque année, des athlètes de 

la région de Québec, choisis pour 
leurs performances de haut niveau, 
acceptent de devenir ambassadeurs 

dans leur discipline respective. Ils 
sont sans contredit des modèles, des 
sources d’inspiration pour les jeunes 
sportifs. Cet été la région compte cinq 
ambassadeurs : Antoine Meunier – 
canoë-kayak de vitesse 

Kristel Alain – tir à l’arc, Jonathan 
Boucher – vélo de montagne,Julie 
Rodrigue – volleyball de plage ainsi 
que Jean Sayegh – water-polo.

La Caravane des Jeux à Lac-Beauport 

Faire rimer 
activité et santé 
Chaque année, l’Unité régionale de loisir et de sport de Québec ( URLS ) profite de 
la période estivale pour faire bouger notre belle jeunesse. Cet été donc, le sport et 
l’activité physique sont à l’honneur chez près de 10 000 jeunes de la région de la 
Capitale-Nationale. Que ce soit lors des Jeux du Québec, de Mes premiers Jeux ou 
des Caravanes, ils ont de quoi s’amuser, bouger et se dépasser.

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

de gauche à droite : Gilles Maheux, président de l’URLS de Québec, Caroline Parent, coor-
donnatrice des programmes à Sainte-Brigitte-de-Laval, Jacinthe Dion-Côté, coordonna-
trice de programmes à l’URLS de Québec, Sonia Clément, directrice générale par intérim 
de l’URLS de Québec, Jean-Olivier Nicolas, directeur des programmes au Saisonnier et 
Pierre Desjardins, directeur des loisirs à Lac-Beauport.

Antoine Meunier du Club de Canoë-Kayak 
de Lac-Beauport
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Q. Quels sont les bienfaits pour les 
moniteurs et les jeunes du Saisonnier 
de venir au club Nautique année après 
année?

R. Ils peuvent passer du bon temps 
dans un environnement splendide et 
plus relaxant que le camp. Le paysage 
est impressionnant, les activités sont 
fantastiques pour les jeunes. En fait, les 
jeunes du camp sont privilégiés de pou-
voir profiter d’un endroit aussi agréable.

Q. Quels sont les passe-temps pré-
férés des jeunes qui se rendent au Club 
Nautique?

R. Les plus jeunes profitent de la 
plage et de la baignade. Les plus vieux 
adorent profiter des embarcations que 
ce soit les pédalos, les kayaks ou les 
planches. Il y en a pour tous les goûts 
et personne n’a le temps de s’ennuyer !

Q. Y’ a-t-il des activités ou des fêtes 
organisées au club?

R. Il y a la fête de la St-Jean Baptiste 
toujours aussi populaire, le concours 
de châteaux de sable sans oublier les 
journées pour les membres. Le club 
organise aussi plusieurs compétitions 
de sport nautique très convoitées par 
les athlètes de pointe. 

Pour conclure, notre équipe vous con-
seille fortement d’aller y passer quelques 
belles journées remplies de plaisir pour 
vous permettre de décrocher du travail 
et de passer du bon temps en famille. 
Il reste certainement encore plusieurs 
belles journées de soleil pour aller 
découvrir cet endroit fantastique à 
quelques minutes de chez vous. 

Q. Pourquoi avoir choisi d’aider Leu-
can?

R. J’ai d’abord embarqué dans 
l’aventure pour ma sœur qui, à l’âge de 
sept ans, a eu le diagnostic du cancer, 
puis j’ai tellement apprécié l’expérience 
d’animation que j’ai continué et me voilà 
encore là après plusieurs années. 

Q. Que préférez-vous de votre travail 
et qu’est-ce qui peut être plus difficile?

R. Le désavantage majeur est qu’on 
devient rapidement très fatigué parce 

qu’on travaille énormément. Par contre, 
il est extrêmement stimulant de travailler 
non seulement dans un environnement 
aussi enchanteur, mais surtout avec des 
jeunes aussi formidables. 

Q. Puisque Leucan est au service des 
enfants atteints du cancer, j’imagine 
que vous devez vous doter de matériel et 
d’installations spécialisés sur le site?

R. Effectivement, nous accueillons des 
enfants atteints de plusieurs types de 
cancers et qui ne sont pas toujours au 
même stade de traitement. Nous avons 

donc une équipe médicale qui suit cha-
cun des enfants afin que tous reçoivent 
les soins adéquats tout au long du séjour. 
Comme certains enfants ne peuvent se 
déplacer qu’en chaise roulante, nous 
avons un système de transport adapté 
qui comprend «la limousine », un char-
iot à plusieurs places qui se promène 
sur tout le site. En fait, nous essayons 
d’accommoder chacun des jeunes pour 
lui permettre de profiter au maximum de 
chacune des activités.

Q. En quoi Leucan fait une différence 
dans la vie des enfants et des parents?

En fait, ça permet vraiment aux indi-
vidus atteints et à leur famille d’oublier 
le quotidien et de profiter d’un répit 
appréciable. Les gens peuvent s’amuser 
et relaxer en toute quiétude puisque le 
personnel de Leucan s’assure d’offrir 
un encadrement des plus professionnel, 
mais également des plus stimulant.  

Il est évident que derrière 
l’enthousiasme, l’énergie et la bonne 
humeur se dégageant de ce projet se 
cache une équipe de bénévoles acharnés, 
généreux de leur temps et qui mettent 
tout en œuvre pour que les enfants pas-
sent un moment magique en oubliant la 
maladie. « Un bon bénévole doit savoir 
s’adapter et apprendre comment tra-
vailler avec des gens qui doivent com-
battre pour leur survie », de souligner 
Checké Ça. Ce dernier nous a d’ailleurs 
aussi mentionné que si des gens qui 
n’ont pas le temps d’être bénévole veu-
lent s’impliquer pour Leucan, ils peuvent 
le faire en participant au fameux défi 
Têtes Rasées ou en contribuant durant 
les nombreuses levées de fonds. Enfin, 
l’entretien avec Checké ça nous fait 
rapidement réaliser comment notre été 
pluvieux est un fardeau bien relatif dans 
notre quotidien…

Un endroit toujours 
populaire

Leucan 
de retour au Saisonnier

À Lac-Beauport, il y a plusieurs lieux où il fait bon vivre, où l’on peut 
se reposer tout en s’amusant. Le Club Nautique en est un bel exemple. 
Associé au camp le Saisonnier, cet endroit représente une des activi-
tés les plus appréciées du camp. Aqua (nom de camp), monitrice du 
Saisonnier en poste au Club Nautique, nous parle de ce coin merveil-
leux pour petits et grands.

Depuis quelque temps, les jeunes sont plus nombreux sur le site du 
Saisonnier à Lac-Beauport. En effet, depuis le 24 juillet, le centre de 
plein air en collaboration avec Leucan, a accueilli des enfants atteints 
de cancer ou de leucémie ainsi que leurs familles.  Checké-ça (nom de 
camp) animateur et responsable de la technique et de la logistique, 
nous explique comment Leucan change la vie des enfants, des familles 
et des bénévoles qui y participent depuis près de 35 ans. 

Kitty, Marie-ève, Sandrine, Françoise, Gabrielle, Laurie

Ciboulette, Marilou, Élodie, Gabrielle, Florence

Journalistes en herbe
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Étincelle, l’initiatrice du projet, a 
décidé de lancer cette idée afin de redon-
ner un peu de charme à cette installation 
du camp. Un beau défi pour les membres 
du groupe artistique ! En fait, ceux-ci ont 
réussi à réaliser le travail en seulement 
une semaine. Un aspect intéressant, les 
jeunes de 6 à 15 ans ont pu mettre leur 
touche personnelle en imprégnant leurs 
mains sur les murs. Voilà un merveil-
leux projet qui est devenu réalité grâce 
à un esprit d’équipe et de collaboration. 
Ce projet s’est réalisé durant la semaine 
du 21 juillet et c’est le vendredi que l’on 
faisait l’inauguration de cette œuvre d’art 
unique.

Pour les jeunes du groupe artistique 
de l’été 2009, cette expérience s’avère 
inoubliable non seulement pour 
l’épanouissement de certains talents 
artistiques chez ces jeunes, mais égale-

ment pour la raison qu’ils auront laissé 
leur marque pour plusieurs années 
sur cette installation du Saisonnier. 
Espérons maintenant que les futurs 
campeurs apprécieront cette œuvre d’art 
que nous vous invitons à venir contem-
pler.

Plusieurs facteurs militent en 
faveur de l’implantation d’un sys-
tème de transport en commun dans 
la ville. D’abord, cela permettrait 
l’accès hors de Lac-Beauport pour 
une clientèle laissée pour compte, 
qui doit se tourner vers d’autres 
solutions. De plus, les parents 
ne seraient plus dans l’obligation 
d’être des chauffeurs de taxi. Le 
transport public serait aussi gran-
dement avantageux au point de 
vue économique et écologique sur 
plusieurs plans.

Par contre, il y aussi certains 
inconvénients. La pollution par 
le bruit en est un majeur dans 
ce type de milieu. Ne pas oublier 
l’achalandage qui se créera à cer-
tains points d’embarquement par-
tout dans la ville, ni comment 
l’implantation d’un système de 
transport public pourrait changer 

l’aménagement d’un endroit 
paisible comme la municipalité de 
Lac-Beauport 

Selon nous, en raison de 
l’éloignement considérable de notre 
municipalité, il n’y a aucune bonne 
raison qui peut justifier pourquoi 
la ville ne s’est pas déjà munie d’un 
système de transport en commun. 
Pour ce qui des inconvénients, les 
citoyens de la ville ont déjà eu à 
endurer un nombre astronomique 
d’autocars voyageurs à longueur 
d’année, si bien que de voir 
quelques bus du RTC en plus ne 
changerait pas grand-chose. En 
faisant l’analogie avec un milieu 
comme Stoneham qui peut jouir 
d’un réseau de transport pub-
lic efficace, on peut se demander 
pourquoi les gens de Lac-Beauport 
ne pourraient pas en avoir un aussi.

Une œuvre d’art
qui laissera sa marque

Des adolescents  
emprisonnés 

Sur le site du Saisonnier, nous avons repeint le mur d’escalade avec 
l’aide d’Étincelle, monitrice du camp artistique. Inspirés et propulsés 
par nos talents d’artiste, nous avons réalisé de merveilleux dessins qui 
embellissent le mur d’escalade, maintenant couvert de couleurs vives.  

Ne pouvant profiter d’un système de transport en public adéquat, les 
citoyens de Lac-Beauport sont pratiquement les seuls de la grande 
région à devoir s’accommoder sans le RTC. Avec l’augmentation con-
stante de la population dans la municipalité, il est justifiable de se 
demander pourquoi le RTC ne pourrait pas servir le territoire. 

Kiwi, Antoine, Laurie, Kaylane, Émilie, Rebecca, Rosalie

Donut, Wasabi, Océane, Alexandra, Érika, Rose, Laurence

Journalistes en herbe
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Faire découvrir le golf  
aux jeunes

En fait, c’est le professionnel en titre 
et directeur du club René Trudel qui a 
initié le projet. « À la base, le Patro nous 
a fait une demande de commandite pour 
son encan silencieux pour financer ses 

camps sportifs et culturels. Je voulais 
faire mieux que ça et après avoir eu 
l’appui de Benoit (Latour-Larouche) et 
Éric (Jinchereau), j’ai décidé de présenter 
mon projet au Patro. Ils ont tout de suite 
été emballés par l’idée ». M. Trudel 
insiste sur le fait que l’objectif principal 
de l’activité est d’intéresser ces enfants 
à la pratique du golf, et ce, dans un 
milieu stimulant. « L’intérêt des jeunes 
est jusqu’à présent bien marquant » de 
souligner Trudel qui illustre comment 
certains jeunes étaient émerveillés en 
voyant pour la première fois un terrain 
de golf d’une aussi grande qualité, eux 
qui refusaient de croire M.Trudel quand 
il leur racontait que les verts n’étaient 
pas faits de tapis.  

Un beau geste  
posé par le club

Fait intéressant, le directeur du club 
de golf a décidé de lancer son projet en 
assurant toutes les dépenses reliées à ce 
camp de golf. Que ce soit pour profiter 
des installations ou de l’équipement, tout 
le service est offert gratuitement pour 
les jeunes du Patro Roc-Amadour. Les 
écoles de golf pour jeunes envahissent 
les terrains de la province depuis 
quelques années. Même si ce fut long-
temps l’inverse, la majorité des clubs de 
golf tentent de s’approprier la clientèle 
junior. Toutefois, le prix à payer demeure 
couteux, c’est du golf quand même! Ce 
camp de golf offert par De la faune est 
donc une opportunité incomparable 
pour ces jeunes puisqu’ils peuvent 
non seulement découvrir gratuitement 
un sport qu’il connaisse peu, mais ils 
peuvent le faire dans un environnement 
de première classe. 

Une dame nature pas  
tellement collaboratrice

Les temps semblent un peu plus 
durs au Golf de la Faune. Après avoir 
décidé d’ouvrir leur terrain pendant 
un des pires étés du siècle au Qué-
bec, voilà que l’été 2009 ne semble 
guère mieux. Toutefois, René Trudel 
demeure optimiste : « C’est vrai que 
c’est désappointant, mais notre terrain 
est dans un excellent état et nous 
savons que si le temps s’améliore, il va y 
en avoir du monde ». Le club a d’ailleurs 
connu ses meilleures journées de sa 
courte histoire durant le mois de juil-
let. Le directeur du terrain vous invite 
donc à aller relever le défi du Golf De 
la faune et à vous informer sur les 
différents tarifs spéciaux proposés. 

Une expérience fascinante pour les 
jeunes du Patro Roc-Amadour

Mini camp 
d’initiation au 
Golf De la Faune
Dans le but de faire découvrir à des jeunes un sport qui leur est moins acces-
sible, le Golf De la Faune a lancé cet été son tout premier camp d’initiation pour 
les jeunes du Patro Roc-Amadour. Durant six semaines, des jeunes de 12 et 
13 ans sont invités à recevoir les précieux conseils des professionnels du club 
René Trudel, Éric Jinchereau et Benoit Latour-Larouche. Une expérience haute-
ment appréciée par les jeunes du Patro. 

Jean-nicolas Blanchet

j ean-n i co las .b lanchet .1@ulava l . ca
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Éclaireurs versus intrépides

Ils sont 11 éclaireurs ( garçons ) et 8 
intrépides ( filles ) âgés entre 12 et 14 
ans. Cette année, les garçons sont par-
tis pour une aventure en canot camp-
ing d’une durée de cinq jours. Les filles, 
quant à elles, partiront du 20 au 25 aoû 
prochain pour une expédition de type 

« survivors ». « À cet âge là, les centres 
d’intérêt ne sont pas les mêmes. Les 
filles vont aimer regarder ce qui se passe 
autour tandis que les gars veulent se 
surpasser. C’est la pédagogie des ado-
lescents qui est différente », explique 
l’animateur Jean-François Rousseau, 
raison pour laquelle le groupe n’est pas 
mixte comme chez les pionniers par 
exemple.

Expérience pluvieuse

Même si les jeunes reconnaissent 
que l’expérience fut enrichissante à 
différents niveaux, la pluie a toutefois 
rabaissé un peu leurs ardeurs. « Tout 
le monde a eu son petit down mais 
tout s’est fait pareil. Et heureusement, 
personne n’était en down en même 
temps », a confié Philippe Bolduc, 

animateur. « Le vendredi soir, on a tous 
eu notre moment de déprime mais on 
s’est dit qu’on n’avait pas le choix donc 
on s’est mis à monter les tentes », a 
rajouté Geneviève Bilodeau, anima-
trice.

Un itinéraire costaud 

En cinq jours, les éclaireurs ont 
parcouru pas moins de 40 Km. Camp-
ing au bord du lac Wapizagonke le pre-
mier jour; portage de 1.3 Km, traver-
sée d’un lac, portage de 0.6 Km puis 
traversée de la Baie des onze îles le 
deuxième jour; trois fois 2.8 Km de 
marche, traversée du lac Caribou 
puis redescente vers le Wapizagonke 
jusqu’au campement le troisième jour; 
et enfin, activités plus relaxantes pour 
ne pas dire bien méritées les quatrième 
et cinquième jours. Certains ont trouvé 
l’expérience du canot camping assez 
difficile mais leurs efforts furent toute-
fois récompensés par des panoramas de 
toute beauté et la rencontre avec une 
maman orignal et de ses deux bébés.

Pique-niques improvisés

Fait à noter, une fois rendus au 
campement, les jeunes préparaient 
eux-mêmes la nourriture qu’ils avaient 
apportée ou trouvée dans le bois. 
Au menu, couscous avec crème de 
céleri, raviolis, gruau, pizza, pain aux 
bananes, ragoût Bonanza et même un 
écureuil grillé sur le feu. On est scout 
ou on ne l’est pas …

Les camps d’été forment  
la jeunesse

Les voyages forment la jeunesse 
dit-on ! Les camps d’été aussi, 
puisqu’ils permettent notamment aux 
adolescents de mettre en avant leurs 
habiletés d’entraide et de débrouil-
lardise. « C’était beaucoup de travail 
d’équipe et ceux qui avaient de la 
misère aidaient les autres », a fait 
remarquer Mavrych Bussières, 14 
ans. « Les principales choses qu’ils 
apprennent sont l’autonomie et le 
travail d’équipe », a renchérit Philippe 
Bolduc.

Les jeunes du 102e groupe scout  
des Laurentides en marche.

Partir
en éclaireurs …

Les éclaireurs de l’unité du 102e groupe scout des Laurentides, encadrés par 
M. Martin Bussières, parent représentant, se souviendront longtemps de leur 
camp d’été plutôt pluvieux qui s’est déroulé du 1er au 5 juillet dernier dans le 
Parc National de la Mauricie. 

Laëtitia Boudaud

l ae t i t i a@lechodu lac . ca

INSCRIPTIONS SCOUTS 2009/2010 :
Les 24 et 26 août de 19h00 à 21h00 au 455, des Couventines à Lac-Saint-Charles. 
Pour informations : 418-841.1363 - info@102.org - www.info102e.org

ANIMATEURS RECHERCHÉS :
Le 102e groupe scout des Laurentides, qui regroupe les jeunes castors, louveteaux  / 
exploratrices, éclaireurs / intrépides et pionniers de Lac-Beauport, Lac-Saint-
Charles, Charlesbourg, Stoneham, Tewkesbury et Notre-Dame-des-Laurentides, 
est toujours à la recherche d’animateurs pour joindre ses équipes. La formation est 
offerte et les jeunes supportés toute l’année pour leurs efforts. 

-Il faut avoir 18 ans et disponible bénévolement pour un minimum de 2 heures par 
semaine + les préparations et quatre camps dans l’année.
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éditorial

Un édito bien spécial que celui-ci. 
J’avais planifié, depuis quelques 
semaines déjà, mon annonce 
comme candidat à la mairie en 
prévision de l’élection de novembre 
prochain, mais jamais je n’aurais 
cru le faire dans un tel contexte. 
Vous comprenez qu’au moment 
de prendre ma décision finale 
pour ce grand défi, j’étais à mille 
lieues de me douter que le maire 
actuel, Michel Giroux, ainsi que 
ses deux principaux conseillers, 
Michel Bergeron et Michel Grenier, 
annonceraient leur retrait de la vie 
politique après plus de 22 ans à la 
tête de la municipalité.

Cela ne change en rien mes 
plans, mais il va sans dire que le 
paysage politique à Lac-Beauport 
se présente différemment. 

D’entrée de jeu, je tiens à lever 
mon chapeau à ces trois bâtisseurs 
qui depuis 22 ans ont placé la 
qualité de vie à Lac-Beauport au 

cœur de leurs priorités. Quand 
on connait le salaire versé aux 
conseillers — à peine 5000 $ par an 
—, on peut qualifier leurs actions 
de quasi-bénévolat, rendant leurs 
réalisations encore plus louables. 
Si je n’ai pas toujours été d’accord 
avec leurs décisions, sachez que 
j’ai toujours respecté ces trois 
élus qui ont tant apporté à notre 
municipalité. Bonne retraite de la 
vie politique à vous trois!

Parlons maintenant de l’élection 
du 1er novembre prochain. Car 
vraisemblablement il y aura 
élections. J’ai longuement mûri 
ma décision et c’est avec beaucoup 
d’idées en tête que j’entreprends 
ce périple de trois mois pour vous 
convaincre de voter pour moi, 
de voter pour mon équipe. Je n’ai 
pas l’intention de vous dévoiler 
l’ensemble de mes préoccupations 
et de mes engagements aujourd’hui. 
J’ai trop de respect pour l’éventuelle 

équipe de candidats qui seront 
à mes côtés pour prendre des 
engagements sans les consulter. 
Vous comprenez donc que mon 
équipe n’est pas encore complétée, 
mais déjà bon nombre de personnes 
très intéressantes ont communiqué 
avec moi pour signifier leur intérêt. 
Donc, la porte est grande ouverte 
à tous ceux et celles désireux de 
s’impliquer, de participer à un 
exercice de démocratie dans le but 
de maintenir et d’améliorer notre 
qualité de vie au Lac.

La campagne électorale 
proprement dite se déroulera du 2 
octobre au 1er novembre prochain. 
C’est donc avec le regard tourné 
vers l’avenir que j’entreprends 
cette campagne. Plus question 
de critiquer le passé, il faut voir 
plus loin. Penser à nos enfants, à 
ceux qui auront en héritage cette 
exceptionnelle municipalité qui fait 
l’envie de tous. Dans les prochaines 

semaines, j’entends être présent 
plus que jamais. Partout sur le 
territoire, je veux connaître les 
préoccupations des gens. Savoir 
ce qui les motive, ce qui les 
anime. Connaître également leurs 
insatisfactions, les irritants de 
notre municipalité. Je veux que les 
prochains enjeux de Lac-Beauport 
tiennent compte des opinions de 
l’ensemble de la population.

En terminant, d’ici le prochain 
numéro de l’Écho du Lac, j’attends 
vos commentaires, vos réactions 
et surtout vos idées pour que Lac-
Beauport demeure le meilleur 
endroit pour vivre au monde!

Michel Beaulieu, éditeur
michel@lechodulac.ca

Une décision pleinement réfléchie

Dans le cadre du programme des 
Caisses scolaires Desjardins, la Caisse 
de Charlesbourg remettait en juin 
dernier un magnifique vélo à Mélorie 
Langlois afin de récompenser ses efforts 
d’épargne. Tout au long de l’année, les 
élèves de l’école Montagnac ont adopté 
des comportements d’épargne via leur 

compte de la Caisse de Charlesbourg. 
La mission d’une coopérative est de 
faire de l’éducation financière dans la 
communauté et c’est ce que la Caisse 
de Charlesbourg tente de faire avec 
les jeunes ! Bravo à Mélorie Langlois ! 
C’était là un beau cadeau pour terminer 
l’année scolaire.

Vraiment payant d’être épargnant ! 
En effet, William Chouinard, de l’école 
de L’Escalade à Notre-Dame-des-
Laurentides et Marie-Émily Harton, 
de l’école du Harfang-des-Neiges à 
Stoneham, sont les heureux gagnants 
d’un forfait-été d’une valeur de 700 $, 
prix offert dans le cadre du concours 
provincial de la caisse scolaire « Mes 
parents et moi, toute une équipe! ». 

M. Réjean Bouchard, directeur aux 
transactions assistées, a remis leurs prix 

aux heureux gagnants. Chaque gagnant 
ainsi que toute sa famille pourront choisir 
parmi l’un des forfaits offerts selon leurs 
goûts et intérêts. C’est en famille, au 
cours de l’été, qu’ils pourront sillonner 
les routes du Québec à la recherche 
d’aventures. Nuitée, repas et villégiature 
à l’horizon pour nos vacanciers. 

Félicitations à nos chanceux ! 

Mélorie Langlois élève de Montagnac

La Caisse Scolaire Desjardins 
donne un vélo

William chouinard et Marie-Émily harton

Vive les vacances avec 
la caisse scolaire !

La jeune Mélorie Langlois en compagnie de Mme Marie-Andrée Villeneuve Correspondante jeunesse à la Caisse 
Desjardins de Charlesbourg

Photo : Josée Larouche, maman de William,William Chouinard, de L’Escalade, Réjean Bouchard, directeur Trans-
actions assistées, Marie-Émily Harton, du Harfang-des-Neiges et sa maman Manon Morin.
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À constater la réaction du public 
ce soir-là, il semble que peu de gens 
s’attendaient à ce que trois des sept 
membres du conseil annoncent qu’ils 
tiraient leur révérence de la vie poli-
tique municipale, et ce, après 22 ans 
de services. Le maire Giroux, dont rien 
ne laissait présager une telle décision, 
tout au moins au cours des derniers 
mois, est sorti de sa réserve habituelle 
et c’est avec beaucoup d’émotions qu’il 
a dressé un bref bilan de ses réalisa-
tions. 

Tout comme les deux conseillers, 
le maire s’est dit très fier de l’héritage 
qu’il laisse en partage aux citoyens de 
Lac-Beauport. Citant les projets qu’il 
considère comme les plus importants, 
réalisés sous ses divers mandats, le 
maire Giroux a tenu à souligner la 
municipalisation du réseau d’aqueduc 
et d’égout, l’élaboration et la mise 
en application d’une réglementation 
d’avant-garde sur la foresterie urbaine 
afin d’assurer la protection des arbres, 
de l’eau souterraine, des lacs et des 
cours d’eau, sans oublier l’adoption du 
Plan d’urbanisme révisé pour lequel 
des efforts importants, parfois ardus, 
ont été consentis. 

Le plus ému des trois fut sans con-
tredit le conseiller Michel Bergeron, 
qui dit quitter la politique munici-
pale non sans peine. Mais lancera-t-il 
« il faut savoir partir, de préférence 
sur la crête plutôt que dans le creux 
de la vague, et bien d’autres batailles 
m’attendent ». D’un commun accord, 
les trois hommes souhaitent que le legs 
qu’ils laissent en héritage assure une 

longue vie à cette petite ville dans une 
grande forêt. Mais ajoutera le maire, la 
continuité appartient à d’autres désor-
mais. 

Et la vie continue
 La collecte des matières résiduelles

Un contrat d’une durée de quatre 
ans a été accordé à la compagnie Sani-
belle pour la gestion des matières rési-
duelles. Ainsi, une troisième voie est 
ajoutée à la collecte et un bac brun 
qui servira à la cueillette des matières 
putrescibles sera remis aux citoyens. 
Le projet qui devrait débuter au print-
emps prochain s’accompagnera d’une 
campagne d’information et de sensi-
bilisation auprès de la population.

Un nouveau comité voit le jour

Par ailleurs, le conseil a entériné la 
formation du comité de développement 
social et vie communautaire mis 
sur pied en mai dernier sous la gou-
verne de la conseillère Sylvie Chart-
ier. Ce comité consultatif formé de 
13 bénévoles entend soumettre des 
propositions au conseil dans toutes 
les sphères d’activité susceptibles 
d’améliorer la qualité de vie des citoy-
ens de Lac-Beauport.

 Pour les utilisateurs du 
parc de planches à roulettes

À la demande de la Sûreté du 
Québec, le conseil a déposé un avis 
de motion et dépôt d’un projet en vue 
de l’adoption d’un règlement visant les 
utilisateurs du parc de planches à rou-
lettes. Le règlement devrait permettre 
entre autres de sévir auprès des util-
isateurs récalcitrants qui refusent le 
port du casque de sécurité et qui ne 
respectent pas les règles de civisme 
élémentaire et de respect des autres. 

Des riverains contestent

Face au moratoire imposé sur les 
permis de tout type de construction 
autour du lac Beauport, des river-
ains mécontents ont tenu à faire part 
de leur insatisfaction. Cependant, le 
maire a tenu à rappeler que la déci-
sion de mettre en place le moratoire a 
été guidée par le principe de précau-
tion afin de s’assurer pour un temps 
encore, de la sauvegarde de la qualité 
des eaux du lac. Quant au contenu du 
moratoire, le conseil s’est dit prêt à le 
réexaminer à la lumière des discus-
sions en cours avec l’Association des 
riverains. Un dossier à suivre.

Lors de la séance du conseil municipal du 3 août dernier, devant un auditoire 
manifestement surpris, le maire Michel Giroux et les conseillers Michel 
Bergeron et Michel Grenier ont annoncé qu’ils ne solliciteraient pas de 
nouveau mandat lors des élections municipales de novembre prochain.

Une surprise de taille
conseil municipal

Francine Savard

f ranc ine@lechodu lac . ca

De gauche à droite: Michel Grenier, Michel 
Bergeron

Plaisir, confort, espace. 5 chambres, 
3 salles de bains. Neuve. 437 000 $

VUE ET ACCÈS AU LAC
Vermont-sur-le-lac

Plein pied de 62x42. Vue pentes de ski. Unique.
845 000 $

NEUVE - 750 000 pi2  

Stoneham

www.stephanelochot-immobilier.com

Stéphane Lochot
Agent immobilier affilié

418-657-6060habitenous

Terrain de 19 997 pi2. Services, droit acquis.
Multiples possibilités. Accès au lac. 375 000 $

REVENU

Lac-Beauport

Rue du Petit Champlain. 2 commerces en façade. 
3 appartements. 685 000 $

REVENU

Vieux-Québec

Chemin du Bord de l’Eau, Lac-Morin. 31 000 pi2. 
Vue lac et montagne. Sans voisin arrière. 56 000 $

ACCÈS AU LAC

Lac-Beauport

Au coeur de Lac-Beauport. Mouillage bateau 
moteur. Exceptionnelle. 549 000 $

ACCÈS PLAGE ET LAC

Lac-Beauport

3 chambres, 2 salles de bains, spa, bureau. Vue 
sur les pentes de ski. Coup de coeur. 275 000 $

PLEIN PIED

Stoneham

Joyau du patrimoine. Construit en 1608. Entière-
ment rénové en 2007. 367 930 pi2. 2 500 000 $ 

UNIQUE

Château Richer
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Laëtitia Boudaud

l ae t i t i a@lechodu lac . ca

Si vous pensiez tout savoir sur 
le Manoir Saint-Castin, la chapelle 
Saint-James et la chute Simons, vous 
risqueriez d’être surpris. En effet, ces 
trois sites figurent parmi les lieux visés 
du circuit patrimonial Lac-Beauport 
avec l’Auberge Quatre Temps, le Club 
nautique, la mairie, le Club du Mont 
Tourbillon, la chapelle catholique et le 
centre de ski Le Relais.

La municipalité de Lac-Beau-
port réalise un rêve. 

« L’histoire de Lac-Beauport est 
méconnue et nous ne disposions 
d’aucun moyen pour se la faire rappeler. 
J’ai toujours trouvé que c’était un 
manque et je suis donc très heureux 
d’inaugurer ce circuit patrimonial », 
s’est réjouit M. Michel Giroux, maire 
de Lac-Beauport, lors du dévoilement 
officiel de cet itinéraire culturel. 

Effectivement, depuis le livre, « Mon 
Lac se raconte » d’André Duval, paru en 

1973, aucun projet visant directement 
la culture et le patrimoine de notre 
communauté n’avait vu le jour. « C’est 
important de faire en sorte que les gens 
sachent d’où vient leur communauté et 
de cultiver ce sentiment d’appartenance. 
Il y a trois cultures et deux langues 
différentes ici et il faut prendre soin du 
territoire qu’on nous a légué », a ajouté 
M. Michel Giroux. 

De l’idée au vrai projet
« Cela faisait deux ans que l’on était 

sur le projet. L’idée est partie du circuit 
initial sous forme de dépliant jusqu’à la 
réalisation des panneaux », a indiqué 
Mme Sylvie Chartier, responsable 
des communications et conseillère à 
la révision du plan d’urbanisme, à la 
politique familiale et au patrimoine 
à la municipalité de Lac-Beauport. 
« Le comité sur la culture s’est réuni. 
Il fallait décider de ce dont on voulait 
parler concrètement et revalider l’idée 
pour mieux la camper, en déterminant 
ce qui est institutionnel, habitations, 
sites récréotouristiques », a expliqué 
Mme Chartier.

Pour l’instant, le circuit s’étend sur 
13 Km mais au fil des ans, d’autres 
tronçons devraient s’ajouter à ceux 
qui existent désormais et l’itinéraire 
demeure modulable.

Les résidents s’investissent
Le projet a reçu un écho 

particulièrement appréciable, 
notamment auprès des personnes 
âgées et la population de Lac-Beauport 
s’est fièrement jointe aux efforts de la 
municipalité pour mener à bien cette 

idée de circuit patrimonial. C’est 
notamment le cas de Mme Jacqueline 
Thibodault, résidente de Lac-Beauport 
depuis 40 ans et habitant la maison 
Alain, sise sur le chemin du Brûlé 
depuis 1880, qui a offert sa participation 
au projet en remettant à la municipalité 
une série de photos anciennes. Mme 
Louise Gayl Loosle, pasteur laïc à la 
chapelle anglicane, admet quant à elle, 
que le résultat est intéressant. Elle 
regrette toutefois que les panneaux 
ne soient pas dans les deux langues 
officielles. « C’est beau pour le monde 
qui reste à Lac-Beauport. La seule 
chose, c’est que c’est tout en français », 
a-t-elle précisé. Elle craint d’ailleurs que 
la visite en provenance de l’extérieur du 
Québec n’y comprenne pas un mot.

Un circuit sous forme  
de rallye

Petits et grands sont dès lors invités 
à tester la pertinence du nouveau 
circuit patrimonial tout en testant leurs 
connaissances. Des questionnaires 
sont disponibles à la municipalité 
et permettent aux résidents qui le 
souhaitent de transformer la balade en 
rallye ludique. 

13 Km pour tester ses connaissances sur notre communauté

Nouveau circuit patrimonial  
à Lac-Beauport touristique et commerciale 

Le maire de Lac-Beauport, M. Michel 
Giroux, lors de l’inauguration officielle 
du nouveau circuit patrimonial le 9 juillet 
dernier. Un rêve devenu réalité.

Le 9 juillet dernier, la municipalité de Lac-Beauport inaugurait le premier cir-
cuit patrimonial de notre communauté. D’une longueur de 13 Km, il regroupe 
une dizaine de panneaux répartis sur l’ensemble du territoire, lesquels retra-
cent l’histoire de notre petite ville non dénuée d’intérêts culturels. Neuf sites 
à découvrir ou à redécouvrir chemin faisant.  
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Mondial Acrobatx 

Ce samedi 8 août, la rampe d’eau sera 
l’hôte de la 5e édition du Mondial Acro-
batx. L’un des événements internation-
aux de ski d’été les plus emballants ! Ils 
seront une cinquante d’athlètes de sauts 
de partout dans le monde, y compris 
tous les membres de l’équipe nationale 
canadienne, à exécuter  leurs meilleurs 
sauts en compétition sur les rampes 
d’eau du Centre National d’Entraînement 
Acrobatique Yves Laroche (CNEAYL). 
On y verra également des athlètes de la 
Chine, du Japon, des États-Unis et de la 
Slovénie. Un événement familial à ne pas 
manquer !

Le Beau partage  
au club nautique !

En août au club nautique, on vous 
invite à jouer dehors. Le samedi 15 de 
10h à 17h vous êtes invités à faire décou-
vrir vos embarcations à la population par 
des séances de démonstration, d’essai, 
d’animation et ainsi votre admission 
sur le site sera gratuite pour la journée.  
Toutes les embarcations non motorisées 
seront les bienvenues dans la mesure 
où l’on s’inscrit auprès du club avant le 
10 août. Préparez un pique-nique, allez-
y en famille ou entre amis pour une 
journée de découvertes !En cas de pluie, 
l’activité sera reportée au lendemain.

La journée du 29 août sera quant à 
elle consacrée aux membres et pour 
l’occasion différentes activités seront au 
programme dont le volley-ball de plage 

de 10h à 12h00, suivi d’un BBQ jusqu’à 
13h30. Par la suite, animation et jeux 
continus jusqu’à 16h30. 

Le club Subway du Moulin  
à la recherche de jeunes athlètes

D’une saison à une autre…Les jeunes 
sportifs de 8 à 18 ans désireux de main-
tenir et améliorer leur condition phy-
sique durant l’hiver sont invités à joindre 
les rangs du club de ski de fond Subway 
du Moulin. Voici ce que l’on y offre : deux 
entraînements par semaine, le diman-
che matin et le jeudi soir; plusieurs 
groupes de skieurs de même niveau, 
encadrés par des entraîneurs certifiés; 
amélioration de votre technique en ski 
de fond, en classique et en pas de patin; 
entraînements pré-saison dès la fin sep-
tembre; entraînements sur neige dès 
novembre à la Forêt Montmorency. On 
propose aussi différentes activités pour 
cimenter l’esprit d’équipe et la possibil-
ité de poursuivre ses études secondaires 
dans un programme Sport Études, 
à l’école Cardinal Roy, supervisé par 
Pierre Lacasse, entraineur certifié de 
niveau 3 et entraineur du Club Subway 
du Moulin. 

La soirée d’inscriptions aura lieu le 
jeudi 17 septembre 19h00 au Centre 

communautaire Phillipe Laroche. Pour 
plus de détails, on communique avec 
Michel Dallaire au 418-841-0407, Paul 
Drouin : 418-849-1583 ou Florent Har-
vey : 418-841-4957

Concours La carte de Noël  
régionale 2009

Pour rester dans le ton de la blanche 
saison, artistes peintres, aquarellistes, 
pastellistes, et photographes, sachez que 
vous avez jusqu’au 28 septembre pour 
vous inscrire au concours de La carte 
Noël régionale 2009 organisé par la 
MRC de La Jacques-Cartier. Pour cette 
nouvelle édition, trois catégories de can-
didats seront admises : Adulte, les 5-10 
ans et la catégorie 11-17 ans. Un prix en 
argent sera remis à un lauréat de chaque 
catégorie. De plus, une œuvre parmi 
toutes celles reçues sera diffusée sur la 
carte de Noël régionale produite par la 
MRC. Ce sera peut-être la vôtre !

N’oubliez pas que les œuvres doivent 
être représentatives du territoire de La 
Jacques-Cartier et évoquer une scène 
hivernale. Pour inscription et informa-
tions, contactez Stéphanie Laperrière, 
agente de développement culturel à la 
MRC, au 418 844-2160 poste 227 ou par 
courrier électronique à slaperriere@
mrc.lajacquescartier.qc.ca. 

les échos de l’écho

miche l@lechodu lac . ca

michel beaulieu
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PREMIER COURTIER DE LA RÉGION

Chantal Fleurant 
agent immobilier affilié

Venez nous rencontrer
à nos bureaux

au 1020-G, boulevard du Lac

Sheila Gagnon, adjointe
Céline Robitaille
agent immobilier affilié849-0555www.andredussault.com

135, chemin des Mélèzes; p.d. 359 000 $

LAC-BEAUPORT

VENDU
 

5, chemin du Moulin; p.d. 199 000 $

LAC-BEAUPORT

VENDU
 

146, chemin des Mélèzes; p.d. 285 000 $

LAC-BEAUPORT

VENDU

10, chemin des Passereaux; p.d. 449 000 $

LAC-BEAUPORT

VENDU

 

Résidence + de 3400 p.c. habitable, plages de sable avec quai. 1 250 000 $ 

LAC-BEAUPORT

BORD

DU LAC

Directement sur l’eau, plage et quai, coucher de soleil époustouflant. 639 000 $

LAC-BEAUPORT 

BORD

DU LAC

Une des plus abordables sur le bord du Lac. 719 000 $

LAC-BEAUPORT

BORD

DU LAC

Bord Lac Durand, 4 cc, toit cath., foyer, gar. Détaché.

VERMONT SUR LE LAC

BORD

DU LAC

Terrain.  Site exceptionnel sur le Lac, vue complète, 105 000 p.c de terrain. 750 000 $

LAC-SAINT-JOSEPH

BORD

DU LAC

Rénovée avec goût, 3 cc, garage, intimité, à couper le souffle! 565 000 $

LAC-DELAGE

BORD

DU LAC

Absolument unique sur le Lac Morin. Rénovations extraordinaires. 489 000 $

LAC-BEAUPORT

BORD

DU LAC

Direct sur le Lac Morin, 105 p de façade, 3  cc, toiture neuve.

LAC-BEAUPORT  

BORD

DU LAC

Ch. des maîtres avec sb privée et balcon sur le Lac Morin. 295 000 $

LAC-BEAUPORT

BORD

DU LAC

Plus de 200 p façade sur le Lac Tourbillon.  3 cc, vue panoramique 

LAC-BEAUPORT

BORD

DU LAC

37, chemin du Bord de l’Eau; p.d. 599 000 $

LAC-BEAUPORT

VENDU

6, avenue du Sous-Bois; p.d. 243 000 $

LAC-DELAGE

VENDU

3 cc, 2 sb, foyer au salon, solarium 4 saisons.  314 000 $

LAC-BEAUPORT

AVEC VUE
LAC-BEAUPORT

Rénovée, 3 cc, 2 sb, 2 foyers, garage double. 344 000 $

VUE SUR

LE LAC

Charmante et pratique, 3 cc, s-sol aménagé. 184 000 $

LAC-BEAUPORT                       

URGENT
VERMONT SUR LE LAC

En pleine nature, 3 cc.  Lumineuse et confortable 239 000 $

CATHÉDRALE

Maison vide, disponible immédiatement, 3 cc, secteur du Mont-Cervin. 189 000 $

LAC-BEAUPORT

NOUVEAU

Autrichienne exceptionnelle, condition impeccable, 3 cc,  339 000 $

LAC-BEAUPORT

NOUVEAU

Accès au Lac Bleu, foyer de pierre, 3 cc, terrain impeccable. 199 000 $

LAC-BEAUPORT

NOUVEAU

Grand cottage neuf avec garage, 3 cc à l’étage sans voisin arrière.

LAC-BEAUPORT

NOUVEAU

Belle canadienne.  Terrain 79000 pc.  3 cc, garage 37X24.  Intimité complète. 239 000 $

STONEHAM 

NOUVEAU

 

Haut de gamme, 3 cc, 2 sb, havre de paix à 15 minutes du centre ville.

LAC-BEAUPORT

NOUVEAU

Lumineuse résidence, garage chauffé, grand terrain boisé. 494 000 $ 

LAC-BEAUPORT

IMPECCABLE

2 sb, 3 cc, intimité complète sur terrain de 39 0000 p.c., 379 000 $

LAC-BEAUPORT

IMMENSE

Unique au cœur de la municipalité avec étang privé, 4 cc, à découvrir!. 879 000$.

LAC-BEAUPORT

DOMAINE

Petit domaine, piscine creusée aménagement paysager de rêve.

LAC-BEAUPORT 

LE SITE!

LAC-BEAUPORT

UNIQUE

Belle propriété, 3 chambres, 2 sb, sf. remise 2 étages, 349 000 $

LAC-BEAUPORT

VUE SUR

LE LAC

Entièrement rénovée, belle fenestration, grandes pièces.  459 000 $

LAC-BEAUPORT

VUE SUR

LE LAC

 

Haut de gamme, 2 foyers,4 cc, Poss. s-s en bigénération. 479 000 $

LAC-BEAUPORT

Terrain. plat, aucun voisin arrière, bf, 2 cc, 339 000 $

LAC-BEAUPORT

IMPECCABLE

GRANDIOSE

Zen et nouvelle tendance, 3 cc à l’étage, immense garage 

STONEHAM

ACTUELLE
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Les Diables rouges 
 à deux doigts de l’or

L’équipe des Diables rouges U-9 M 
du Club de soccer de La Haute-St-
Charles, évoluant dans la Ligue de 
développement de l’ARSQ a remporté 
la médaille d’Argent au Défi Soccer de 
Beauport, qui se déroulait du 17 au 19 
juillet dernier, après avoir remporté 
la demi-finale 2-1 contre Chaudière-
Ouest et s’être inclinée 4-3 en tirs de 
barrage contre l’Armada de Chaudière 
Est. Les jeunes protégés de Claude 
Drapeau et de Stephane Santarelli 
menaient 3-2 jusqu’à la toute fin, mais 
une petite erreur technique de l’équipe 
leur a coûté une pénalité à une min-
ute de la fin. L’équipe adverse a mar-
qué et le match s’est soldé par une 
défaite crève-cœur en tirs de barrage. 

Chapeau aux Diables rouges, pour 
nous, partisans, vous valez de l’or!

Pour connaître tous les résultats 
du tournoi, consultez le www.tsis-
ports.ca/sc/soccer/tournoi/l_classam.
aspx?divno=4370&groupe=A  

Victoire des Aigles U-11 M 

Chez les plus grands, toujours du 
17 au 19 juillet, l’équipe U-11 mascu-

line des Aigles évoluant dans la LSRQ, 
participait quant à elle au tournoi 
de Saint-Étienne-de-Lauzon. Toutes 
mes pensées aux parents de plus d’un 
enfant qui durent courir les deux évé-
nements, je vous décerne le premier 
prix! Toujours est-il que les Aigles 
sont revenus de la Rive-Sud avec la 
médaille d’or. Après avoir remporté 
leurs matchs contre plusieurs bonnes 
formations en ronde préliminaire, les 
Aigles ont su démontrer d’excellentes 
aptitudes, dont la persévérance, dans 
le match final. 

Si à quelques minutes de la fin ils 
tiraient de l’arrière 1 à 0, les Aigles 
ont créé l’égalité avant de se sauver, in 
extremis, avec les grands honneurs en 
deuxième période de prolongation. 

Le CSHSC profite de cette tribune 
pour féliciter toute l’équipe ainsi 
que les entraîneurs, Yves Baril, Guy 
Monier et José Chouinard pour leur 
excellent travail. 

stoneham

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

Aigles et Diables rouges ont des ailes 

Le soccer à son meilleur en Haute-St-Charles

En saison estivale, ici comme ailleurs, le ballon est à l’honneur. À preuve, 
en 2009 plus de 200,000 joueurs et joueuses suivent le mouvement du soc-
cer québécois à travers les 18 associations régionales. Il faut voir les soirées 
d’inscription pour constater à quel point le sport est de plus en plus populaire. 
Qu’il fasse beau et chaud, qu’il pleuve ou qu’il fasse froid, les membres du Club 
de soccer de La Haute-St-Charlesles (CSHSC) ne craignent pas la météo. Tout 
en s’amusant, car il ne faut jamais perdre de vue que le sport passe d’abord 
par le plaisir, les jeunes travaillent fort pour s’illustrer. Voici le résumé de leurs 
récentes compétitions.

Rangée du haut : Christophe Guénard-Blais, 
Victor Dolbec, Olivier Bergeron, Antoine Baril, 
Alexandre Brière, Anthony Goudreau.Rangée du 
bas : François Tanguay, Jonathan Baril, Nicolas 
Monier, Gabriel Montminy, Pier-Luc Chouinard, 
William Harvey. Troisième rangée : Guy Monier, 
Yves Baril, José Chouinard (entraîneurs)Absents 
sur la photo : Nicolas Bélanger, Thomas Harton. 

De gauche à droite rangée du haut : Jérémi Pelle-
tier, Dewatha Gros-Louis, Loic Lemieux-D’amour, 
Derekc Matton-Reny, Pierre-Alexandre Moisan, 
William Moisan, Cedrick Paré, Fabio Santarélli.  
Rangée du bas : Alexis Ainsley-Drouin, Raphaël 
Bolduc, Jordan Drapeau, Gabriel Gagnon, William 
Gagnon,Claude Drapeau, entraîneur

Absent sur la photo : Stephane Santarelli, entraîneur
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Les 21, 22 et 23 août, la Virée Coun-
try des Cantons Unis sera de retour 
pour la sixième fois à Stoneham, tout 
autour de la Grange du presbytère. 
L’ouverture du festival se fera à 17h le 
vendredi et le tout commencera par 
de la musique sous le chapiteau, avec 
Marco Hamel, l’accordéoniste Denis 
Côté et Gisèle Laliberté. À 19h30 au 
manège, des professionnels exécute-
ront des prises de veau au lasso. La 
soirée se terminera à 2h du matin par 
de la danse country.

Le samedi à partir de 7h du matin, 
il y aura des déjeuners brunchs sous 
le chapiteau jusqu’à 10h30, au coût 
de 8,50 $. À 11h, une grande parade 
country défilera avec des chevaux, des 
motos, notamment. En même temps, 
les kiosques et le bar ouvriront. De 
midi à 16h, la Place de la famille pro-
posera une fermette, un clown, de 
l’animation et une kermesse. À 13h, 
des compétitions de tir de chevaux 
auront lieu au manège, tandis qu’au 
chapiteau, les artistes West, Nathalie 
et Nathalie Lachance se produiront. 

De 16h30 à 18h30, un méchoui sous 
le chapiteau sera servi au coût de 17 $. 
Juste après, Katy Lavigne, René Tur-
geon et le reconnu Dani Daraîche per-
formeront. À 19h30 au manège, pour 
la première fois à Stoneham, du rodéo 
avec Joey Tardif et la mascotte Gaspé 
sera montré au public. Le tout sera 
couronné d’une danse country avec 
les Renegades, jusqu’à 2h du matin.

Le dimanche, de 7h à midi, les 
déjeuners brunchs seront servis. À 
11h, l’ouverture du bar, des kiosques, 
ainsi qu’une messe country auront 
lieu. De midi à 16h, la Place de la 
famille sera rouverte. Puis, une deux-
ième démonstration de rodéo se tien-
dra à 13h sous le manège. Sous le 
chapiteau, Pierre Tardif animera un 
spectacle avec Pierre Guillemette, 
Josiane Guillemette, l’accordéoniste 
Nicolas Noreau, ainsi que Réal et 
Manon. La fermeture du festival se fera 
à 17h. 

Les prix d’entrée seront de 15 $ pour 
une journée, 40 $ pour les trois jours, 
ou gratuit pour les enfants de moins 
de 12 ans accompagnés d’un parent. 
Pour plus d’information, les gens peu-
vent contacter la présidente Nicole G. 
Plamondon, au 418-848-5532.

Cette année, la mairesse Gaétane 
St-Laurent a pensé ouvrir les portes 

de la Grange pendant le festival pour 
la tenue de spectacles des Marion-
nettes du Bout du Monde. Cette idée 
permettra d’offrir plus d’activités 
pour les enfants en bas âge. Ainsi, 
le samedi à 13h30, le marionnettiste 
Louis Bergeron présentera le spec-
tacle « Tacot-Taxi ». Le dimanche à 
la même heure, les enfants pourront 
assister à une nouvelle création, le « 
Grand Cirque Paradis ». L’entrée des 
deux événements sera de 3 $, pour 
les enfants de deux à 12 ans. Il y aura 
également la possibilité de garderie à 
l’intérieur tout au long du festival.

Canotage du camp d’été

Du côté du Programme d’animation 
vacances 2009, le camp de jour de la 
municipalité, les jeunes ont pu prati-
quer le canotage tel que prévu au pro-
gramme. Initialement organisée au lac 
Durand, l’activité avait fait l’objet d’un 
débat animé au début de l’été.

Pendant les trois premières semaines 
du camp, un citoyen de Tewkesbury a 
permis aux enfants d’utiliser son lac 
artificiel de 250 mètres bien intégré 
au territoire. « Je l’ai fait pour rendre 
service. Cela m’a fait immensément 
plaisir qu’autant d’enfants en aient 
bénéficié. Les seuls échos que j’en ai 
reçus me sont parvenus des chauf-
feurs d’autobus qui disaient les enfants 
ravis », a indiqué le propriétaire, qui 
souhaite conserver l’anonymat. 

Questionné à savoir s’il voudrait 
accueillir à nouveau les enfants sur 
son lac l’an prochain, le citoyen a 
laissé la porte ouverte. « Si la munici-
palité veut répéter l’expérience après 
l’avoir évaluée, j’imagine qu’ils me le 
feront savoir », a-t-il répondu.

PHILIPPE BRASSARD

Stoneham-Tewkesbury 

Un air de vacances!

Ce lac privé de Tewkesbury a accueilli les groupes 
de jeunes du camp d’été de la municipalité pour 
les activités de canotage durant trois semaines.

La Grange du presbytère ouvrira ses portes les 22 et 23 août, pour permettre la tenue de deux 
spectacles des Marionnettes du Bout du Monde, pendant la 6e Virée Country des Cantons Unis qui 
se déroulera autour, les 21, 22 et 23 août.

Crédit photo :Service des loisirs et de la culture de Stoneham-Tewkesbury

Crédit photo : Courtoisie

À l’instar du reste du Québec, la séance 
du 13 juillet du conseil de Stoneham-
Tewkesbury laissait planer un air de 
vacances. Profitons-en pour survoler 
certaines activités estivales de la 
municipalité.
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Le géocaching c’est un loisir qui utilise 
la technologie du géopositionnement par 
satellite (GPS) pour rechercher ou dis-
simuler un contenant appelé « cache » ou 
« géocache » dans divers endroits. La Sta-
tion Touristique a mis sur pied une version 
adaptée et accessible de cette véritable 
chasse au trésor technologique incluant 
même le prêt d’équipement et la formation.  

Trouver les caches

Au total, ce sont 74 caches qui sont 
dissimulées. À leur départ, les joueurs 
reçoivent les coordonnées d’une première 
cache. Armés d’un GPS, ils tentent de se 

situer et de localiser la cache, que l’on a 
dissimulée dans l’environnement. Le type, 
la grosseur et l’emplacement de la cache 
peuvent varier. Il faut donc faire preuve 
d’ingéniosité! La cache peut être en hau-
teur ou au niveau du sol. Tracés à travers 
la montagne, ce sont cinq trajets (de très 
facile à très difficile) qui attendent les 
aventuriers. Chaque trajet mène vers plu-
sieurs caches, qui permettent de cumuler 
des indices. La cache ultime, qui recèle 
le trésor et un registre de visite, contient 
également le dernier indice qui permettra 
aux joueurs de résoudre une énigme. 

En famille ou en groupe

L’activité, qui peut prendre de 1 à 3 
heures à réaliser, est fort appréciée par 
les familles et les groupes. Les sorties de 
géocaching ont lieu tous les jours, de 10 h 
à 15 h et il est recommandé de réserver 
sa place. Il n’en coûte que 10 $ par per-
sonne (taxes en sus) pour prendre part 
à l’aventure. De plus, un tarif familial 

Même si la saison estivale se fait plutôt déroutante cette année, la Station 
touristique Stoneham a choisi de faire fi de dame nature en proposant 
l’aventure de l’heure : le géocaching! Le géo quoi?

stoneham - Chasse au trésor technologique, 
aventure, énigme…

Le Géocaching 
à Stoneham!

stoneham -La Bar Billard Blou s’implique pour le cancer 

Quand biilard et golf 
s’unissent pour une 
bonne cause à Stoneham!

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

L’événement initié par Madame Caroline 
Raymond, gérante du Bar Billard Blou de 
Charlesbourg et membre de l’Ordre des 
gens d’affaires du Québec (OGAQ), avait 
pour but de créer une activité de finance-
ment qui viendrait appuyer la cause du 
cancer. 

La Fondation remercie chaleureusement 
ceux et celles qui ont participé de près ou 
de loin au projet. La somme recueillie per-
mettra à la Fondation québécoise du can-
cer de poursuivre sa mission : améliorer la 
qualité de vie des personnes atteintes de 
cancer et celle de leurs proches par des 
services d’information, d’accompagnement 
et d’hébergement. 

Le 11 juillet dernier, Le Club de golf Stoneham était l’hôte du premier 
tournoi de golf bénéfice organisé par Le Bar Billard Blou de Charlesbourg. 
L’activité qui a réuni plus de 70 golfeurs et golfeuses a permis d’amasser 
700 $ au profit de la Fondation québécoise du cancer. 

Mesdames Caroline Raymond, gérante du 
Bar Billard Blou de Charlesbourg, France 
Locas, directrice du Centre régionale de la 
FONDATION QUÉBÉCOISE DU CANCER et 
Renée Simard, présidente de l'Ordre des 
gens d’affaires du Québec.

(2 adultes et 2 enfants de 12 ans et moins) 
est disponible au coût de 27 $. Des tarifs 
de groupe sont aussi proposés. Il est égale-
ment possible de relever le défi de soir, 
et même en hiver, puisqu’une série de 25 

caches ont été aménagées sur des tracés 
différents.

Pour plus de détails, consultez le www.
ski-stoneham.com 

SMOKED MEAT
DE BOEUF ANGUS 

Le meilleur à Québec
Le concept du Steak House Texan

avec l’âme du blues américain
qui accueille chaque soir

les meilleurs musiciens en ville !

Ouvert 7 jours / 7 soirs
Vos hôtes Pierre et Denis

Gilles Sioui, Jay Sewall, Claude Lépine,
Cyr et Lavoie, etc.

Faites-vous plaisir
et passez-nous voir !

SITUÉ RUE ST-JOSEPH, DANS LE NOUVO ST-ROCHSITUÉ RUE ST-JOSEPH, DANS LE NOUVO ST-ROCH
POUR RÉSERVATION (418) 525-9337POUR RÉSERVATION (418) 525-9337
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Jean-Nicolas Blanchet

j ean-n i co las .b lanchet .1@ulava l . ca

Directeur du club, Marc Morency 
est bien emballé par cette association. 
« Nous cherchions une école de golf 
pour la saison 2009 et nous avons 
la chance d’accueillir la meilleure. 
L’arrivée de cette académie nous 

permet de poursuivre la relance 
avec des projets intéressants. Nous 
continuons de mettre beaucoup 
d’argent pour améliorer l’état du 
terrain, mais nous entreprenons 
aussi de bâtir des infrastructures 
de qualité pour servir l’académie ». 
Selon l’entraîneur responsable du 
programme de l’académie Fred Colgan 
à Stoneham, Patrick Rhéaume, 
l’association avec le club de Stoneham 
ne peut qu’être bénéfique pour les deux 
camps. « Je connais bien la place, j’y ai 
joué toute ma jeunesse. Je savais que 
Stoneham allait être très coopérant 
dans le projet et je crois beaucoup 
à la philosophie des nouveaux 
propriétaires. Non seulement ils sont 

prêts à nous donner beaucoup de 
place, mais ils ont une vision axée sur 
le développement qui cadre très bien 
avec notre programme. »

Le club de golf a déjà procédé à 
d’importants travaux pour être en 
mesure d’accueillir l’académie. En 
plus de retravailler le champ de 
pratique, ils ont bâti trois « greens » 
supplémentaires exclusivement pour 
l’école. Plusieurs accommodements 
sont aussi réalisés au bénéfice de ces 
juniors. « Le champ de pratique est 
utilisé exclusivement par l’académie 
plusieurs heures par jour, ils ont 
aussi la priorité pour les départs et 
nous continuons à travailler pour leur 
offrir un environnement de travail 
stimulant », d’affirmer Marc Morency 
qui souhaiterait pouvoir leur offrir de 
nouvelles installations sous peu.

Orientée sur un apprentissage qui 
passe par le développement personnel, 
l’académie de golf Fred Colgan n’a 
plus besoin de présentation pour les 
amateurs de golf de la région. Installée 
au Royal Québec et maintenant à 
Stoneham, l’académie est entre autres 

en charge des programmes sports-
études à l’académie Saint-Louis, au 
cégep St-Lawrence et avec le Rouge et 
Or de l’Université Laval. « Nos athlètes 
se démarquent dans la plupart des 
compétitions et nous avons une 
équipe solide pour encadrer chacun 
d’eux », d’affirmer Patrick Rhéaume 
qui fait référence aux entraîneurs 
physiques, aux entraîneurs de golf, à 
l’équipe médicale et au biomécanicien 
qui veillent au succès de chacun des 
golfeurs. 

Après avoir procédé à plusieurs 
rénovations sur le terrain qui 
ont considérablement ralenti 
l’achalandage en 2008, le Golf de 
Stoneham regagne plusieurs adeptes 
en 2009 en présentant un terrain de 
bien meilleure qualité. Sans avoir 
procédé à de grands changements 
dans l’aménagement du parcours, 
plusieurs verts ont été refaits et l’état 
des gazons s’est beaucoup amélioré. 
Seul le tarif est demeuré le même et 
le club vous offre encore des spéciaux 
avantageux en fin de journée. Puisse 
le soleil illuminer vos parties !

stoneham -Association avec l’académie de golf Fred Colgan

Une relance impressionnante
à Stoneham
Après avoir perdu de son lustre ces dernières années, tout semble indiquer 
que l’arrivée des nouveaux propriétaires au Club de Golf Stoneham est en 
train de redonner à ce terrain son charme d’autrefois. Après avoir accueilli 
uniquement quatre membres juniors en 2008, il était important de donner 
beaucoup de place à une plus jeune clientèle dans le plan de relance. Non 
seulement le club a augmenté son nombre de juniors en 2009, mais on a 
réussi à attirer l’académie de golf Fred Colgan, une association qui s’avère 
prometteuse pour la transformation du Golf Stoneham.
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Parlons du haut…

Laissez-moi vous donner quelques 
explications : lorsque vous dormez 
à plat ventre, à moins que vous ne 
disposiez d’un lit ayant un trou pour 
respirer, vous tournez sans doute 
votre tête. Cette position, maintenue 
pendant quelques heures, entraîne 
une torsion de votre colonne cervicale, 
résultant en des pressions inégales 
sur vos articulations et des tractions 
musculaires asymétriques et inutiles. 
De plus, vos posez probablement un 
de vos bras au-dessus de votre tête, 
produisant encore plus de tension 
musculaire à votre cou et à votre 
épaule. Dans cette position, vous 
augmentez vos risques de souffrir de 
douleurs au cou, de maux de tête de 
tension, de points entre les omoplates, 
sans oublier de vous faire réveiller 

par des engourdissements aux bras 
et aux mains. Vous empirez votre cas 
si en plus vous utilisez un oreiller, 
soulevant votre tête et multipliant les 
tensions.  

Et maintenant du bas…

Vous avez maintenant une idée des 
effets négatifs de cette position sur 
votre cou, mais qu’en est-il du reste de 
votre colonne ? Si vous avez tendance 
à ramener une de vos jambes vers vous, 
vous avez maintenant le maximum 
de tractions possibles au niveau de 
vos vertèbres. Cela est peut-être une 
position confortable, mais l’inégalité 
causée à votre bassin et aux muscles 
de votre colonne lombaire ainsi qu’à 
vos muscles fessiers vous donnera 
à coup sûr des douleurs lombaires. 
Vous augmentez vos chances de 

souffrir de lombalgies chroniques, 
d’une irritation à votre nerf sciatique, 
et d’irritations facettaires ( partie 
postérieure de vos vertèbres ) puisque 
vous augmentez la courbe de votre 
dos. Est-ce que votre matelas est un 
peu trop mou ? Si c’est le cas, horreur 
pour votre pauvre dos qui se retrouve 
courbé en extension toute la nuit…

Quelle est donc  
la meilleure position?

Si vous êtes capable de dormir dans 
cette position, le sommeil sur le dos est 
celui entraînant le moins de tensions 
néfastes à votre colonne vertébrale et 

à vos articulations. Dormir sur le côté 
est aussi une bonne option si vous 
n’avez pas de problème aux épaules. 
Un oreiller entre les jambes diminue 
les tensions au bas de dos et un autre 
placé entre les bras annule celles 
entre les omoplates. On frôle là la 
perfection, si cela vous plaît!

En conclusion,  
l’oreiller magique…

En magasinant votre oreiller, si 
quelqu’un vous conseille un modèle 
idéal pour le sommeil à plat ven-
tre, dites-vous qu’il ne connaît rien 
à la colonne vertébrale… Il n’existe 
aucun oreiller pour cette position. 
Si j’ai un seul conseil ergonomique à 
vous donner pour améliorer bien des 
problèmes physiques, c’est d’arrêter 
de dormir dans la pire des positions. 
Lorsque vous aurez corrigé ce petit 
défaut, vous pourrez penser à vous 
asseoir droit au travail, sans croiser 
les jambes ! Bonne nuit!

Dans quelle position dormez-vous? Avez-vous mal au dos le matin au 
réveil? Vous réveillez-vous la nuit, les bras engourdis ou avec des douleurs 
musculaires? Dormez-vous sur le ventre? Si la réponse est oui, vous vous 
exposez à divers problèmes physiques à court et à long terme. En voici 
quelques exemples…

Puis-je dormir sur le ventre?
Dre Marie-Claude Déry, chiropraticienne

SANté
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Le Soliste ( The Soloist )

Après une année exceptionnelle 
au box-office et la confirmation d’un 
retour à l’excellence pour l’acteur Rob-
ert Downe  Jr. (Iron Man), The Soloist 
est arrivé au bon moment pour lui qui 
était à la recherche d’un personnage 
beaucoup plus profond et riche comme 
celui du journaliste Steve Lopez. Ce 
journaliste du Los Angeles Times cher-
che un nouveau sens à sa vie et le trou-

vera lorsqu’il fera la rencontre d’un 
schizophrène et sans-abri. Nathaniel 
Ayers (Jamie Foxx) erre dans les rues 
malfamées de Los Angeles avec son vio-
lon sur lequel ne reste que 2 cordes avec 
lesquelles il joue intensément. C’est à 
ce moment que naît le début d’une rela-
tion qui transformera complètement le 
journaliste qui voulait sortir le clochard 
musicien de la rue. Jamie Foxx voulait 
depuis longtemps jouer ce rôle qu’il a 
finalement obtenu lorsque… Will Smith 
a décliné l’offre. Foxx, déjà reconnu dans 
ce genre de rôle pour Ray, estime qu’il 
existait un lien très particulier entre 
lui et ce personnage puisque sa mère 
est schizophrène. S’immerger dans une 
tête remplie de voix fut une expérience 
éprouvante, mais gratifiante pour Foxx 
qui évite les clichés et y va d’une pres-
tation mémorable. Tiré d’une histoire 
vraie, Le Soliste est une véritable leçon 
d’humilité, d’humaniste et de tolérance. 

Le Soliste est disponible depuis le 4 
août en DVD et Blu-ray.  **** 4/5

Entre les murs

Nominé à la dernière édition des 
Academy Awards dans la catégorie du 
meilleur film étranger et gagnant de la 
dernière Palme d’or à Cannes (2008) 
Entre les murs est le tout dernier 
regard critique envers le milieu scolaire 
moderne. Le réalisateur, Laurent Cantet 
( Vers le sud ) était familier avec le sujet 
puisqu’il est fils d’enseignants. Entre les 

murs raconte le quotidien parfois dif-
ficile d’un professeur de français dans 
une classe remplie d’étudiants venant 
de milieux défavorisés et d’immigrants 
dont la langue première n’est pas tou-
jours le français. Caméra à l’épaule, 
Cantet joue dans l’impartialité tant 
du côté des professeurs que des élèves 
dans cette dualité que chacun pourrait 
rapidement annuler en y jouant son 
véritable rôle. Le professeur, Mr. Marin 
( joué par l’excellent François Bégaud-
eau ), se montre très intéressé aux 
dialogues et tente de comprendre une 
génération qui a son propre langage, ses 
pensées et ses préoccupations même 
s’ils ne sont pas tous dignes d’intérêt. 
Il adopte un langage adulte et tente de 
les responsabiliser dans leurs affirma-
tions - ce qui peut amener parfois à des 
échanges musclés-. Tourné caméra à 
l’épaule, Entre les murs a misé beau-
coup sur la spontanéité des jeunes 
acteurs, tous à leurs premiers faits 
d’armes, et laisse une place privilégiée au 
spectateur qui se délectera de certaines 
conversations auxquelles il ne pourra 
malheureusement pas participer…

Entre les murs sera disponible dès le 
11 août en DVD et Blu-ray. **** 4/5

Sébastien Noël de vidéoasis

 Sorties DVD

art de vivre et culture

www.aubergequatretemps.qc.ca |  418 849-4486  |  1 800 363-0379

Tous ces prix sont sujet à toutes taxes et services

Lac-Beauport

 

Lac-Beauport
Tous ces prix sont sujet à toutes taxes et services

Spécial massage*
d’une heure

(du lundi au jeudi)

Osez notre
BRUNCH

Tous les dimanches
de 11h30 à 14h

Saviez-vous que
la cuisine de l’Auberge

offre un service
de traiteur personnalisé?

Canapés, cocktail dinatoire, 
buffet et pourquoi pas s’offrir

un chef à votre domicile.

L’Été est là...
Venez profiter de la plage de l’Auberge
Abonnement pour la saison disponible

Osez vendredis, samedis
et dimanches BBQ grillade

5 à 8 !

pour seulement

pour seulement

50$

16$

*Rendez-vous obligatoire. Merci de présenter ce coupon.
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Laëtitia Boudaud

l ae t i t i ta@lechodu lac . ca

Le nom de Daniel Louis Moisan vous 
dit peut-être quelque chose. Dans les 
années 1990, le jeune publicitaire crée 
« Moisan Marketing Inc. » et lance le 
premier portail Internet au Québec. C’est 
aujourd’hui en sa qualité de musicien et 
de chanteur que nous le retrouvons à la 
tête du groupe Mosquito-B qui remporte 
déjà de jolis succès aux Canada anglais et 
aux États-Unis.

Il suffit juste d’y croire …

« J’ai commencé à l’âge de 12 ans de 
façon autodidacte. Mon grand frère jouait 
de la basse. Il avait beaucoup de succès 
avec les filles et j’ai voulu faire la même 

chose. Je suis carrément tombé en amour 
avec la musique. J’ai appris la basse, 
la guitare, le piano, la batterie. Je suis 
le dernier d’une famille de quatre et la 
musique a vraiment été quelque chose de 
formidable au moment de l’adolescence », 
affirme Dan Louis Moisan.

Quatrième album

Tandis que le dernier album, « Raid », 
continue de remplir les tablettes 
des disquaires, Dan Louis Moisan, 
accompagné par Jeff Richard, guitariste, 
Gabrielle Bégin, guitariste, et Dominic 
Fournier, batteur, s’activent en studio 
avant la sortie du prochain en 2010, 

« Killing Mars ». Un projet qui leur tient 
particulièrement à cœur après le suc-
cès des morceaux tels que « Love after 
all », « Get your life », « April 14th » ou 
« Rabbit ». Et il fallait en avoir de l’audace, 
comme publicitaire accompli, pour se 
lancer à 32 ans dans une hypothétique 
carrière de chanteur musicien. D’ailleurs, 
ses premiers albums en français, « Si j’te 
dis » en 2001 et « Le sparadra » en 2003, 
n’ont pas clairement obtenu les résul-
tats escomptés en grande partie à cause 
du manque de financement. « L’industrie 
de la musique est rendue extrêmement 
compliquée. On parle pas d’une élection 
de talents mais de moyens financiers 
pour se promouvoir », dit-il. Aujourd’hui, 
c’est donc sur les poches bien remplies 
des grands manitous de Toronto qu’il doit 
surtout compter. « Je chante en anglais et 
les quotas anglophones sont assez élevés », 
note-t-il. Cependant, ses chansons ont 
malgré tout pas mal tourné sur nos ondes 
québécoises ces derniers temps, à CKOI 
FM et Radio Énergie entre autres, en plus 
des shows et des fans ici et là à travers 
la province ainsi qu’à l’extérieur de nos 
frontières. « Au printemps dernier, j’ai 
parcouru 5000 Km à travers les États-
Unis ( Rochester NY, Buffalo NY, Cleve-
land OH, Columbus OH, Louisville KY, 
Nashville TN, Atlanta GA, Richmond VA, 
Washington DC, New York NY ). On a joué 
pour la Fête de la musique à Québec et 
Limoilou en musique le 21 juin. Le 10 
juillet dernier, nous étions en spectacle 
à Burlington au Vermont en formation 
complète, au Dagobert le 28 juillet et fin 
août, on quitte pour l’Ontario pour jouer 

à Niagara Falls et Brantford avec Honey-
moon Suite », a-t-il avancé. 

En avant la musique

Or sans vouloir bouder la radio, Dan 
Louis Moisan avoue avoir toujours dit 
qu’ « à la radio, tu ne sais pas pourquoi 
tu joues pas, mais tu sais encore moins 
pourquoi tu joues ». 

Si la bataille est rude dans le milieu 
de la musique, il reste cependant positif 
et surtout proactif. « Il faut arrêter cette 
attitude de looser. Lorsqu’on accepte les 
règles du jeu, ça peut prendre des années 
avant de s’accaparer un marché. La radio, 
c’est une chose mais on peut très bien 
faire des tournées aussi », admet-il serein 
envers l’avenir. 

Des échos dans la baie

 Si ses tournées à travers la province, 
au Canada anglais et aux États-Unis 
sont de plus en plus régulières, c’est 
toutefois dans son chalet de la Baie de 
l’Écho à Lac-Saint-Charles qu’il trouve 
généralement l’inspiration pour écrire ses 
textes. « L’acquisition d’un chalet dans 
la Baie de L’Écho a beaucoup changé ma 
façon de travailler. J’ai mes instruments 
en permanence là-bas. Je travaille 
beaucoup ici, sur le bord de l’eau. C’est 
excessivement inspirant et très intéres-
sant de créer là. J’écris, je compose, je 
prends mon kayak et de plus en plus, 
j’ai l’habitude de faire mes rencontres au 
chalet », reconnaît Dan Louis Moisan. 

Mosquito-B, de l’énergie à revendre 

Des échos dans la baie 
jusqu’aux États-Unis

Dans la Baie de L'écho à Lac-Saint-Charles.

En show à Québec.

 

L’APEL est fière de vous inviter à des 
visites du site de démonstration de ges-
tion écologique des eaux pluviales que 
nous avons réalisé en 2008 sur le ter-
rain du complexe municipal de Stone-
ham-et-Tewkesbury. Les visites d’une 
durée de 45 minutes seront animées par 

Andréanne Boisvert, responsable de la 
réalisation de ce projet. Elle vous rensei-
gnera sur l’utilité de telles installations, 
sur les méthodes de réalisation et sur les 
espèces végétales utilisées. Si vous êtes 
représentant d’une municipalité, un pro-
moteur ou un citoyen, cette visite vous 
donnera des idées pour améliorer la ges-
tion de vos eaux pluviales. Les visites ani-
mées auront lieu le 9 septembre à trois 
reprises : 15h, 16h30 et 19h00. Le point 
de rencontre est au complexe municipal 
de Stoneham-et-Tewkesbury, situé au 
325, chemin du Hibou. Notez qu’il faut 
utiliser le stationnement du côté du IGA. 
Nous vous prions de bien vouloir réserver 
votre place en téléphonant au 418-948-
0842 ou en écrivant à aboisvert@ccap-
cable.com 

Visites du jardin pluvial et du fossé écologique  
réalisés par l’APEL
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Discipline

La jeune gymnaste participe en effet à 
une moyenne de trois ou quatre compé-
titions par année, avec son club FlexiGym, 
situé à l’Arpidrome de Charlesbourg. 
C’est là qu’elle s’entraine douze heures 
par semaine pendant l’année scolaire, 
en plus d’y donner des cours de gymnas-
tique les samedis et dimanches. Molly 
nous parle avec enthousiasme de sa pas-
sion, qui la pousse à se dépasser : « La 
gymnastique me permet de vaincre mes 
peurs. On doit avoir confiance en soi et si 
l’on tombe, on doit reprendre le mouve-
ment immédiatement », explique-t-elle.

Même si la pratique de la gymnas-
tique requiert plusieurs sacrifices de 
sa part, pour arriver à conjuguer école, 
travaux scolaires, entrainements et com-
pétitions, Molly considère que cela lui 
permet d’apprendre à gérer son temps et 
surtout son stress. « En compétition, on 
doit être ponctuelle, ne rien oublier, et 
surtout, avoir une apparence soignée, un 
bon maintien, et être très concentrée ». 
Les gymnastes sont particulièrement 
jugées sur leur apparence, leur maintien, 
leur posture, leur équilibre, leur dyna-
misme, et leur élégance lors d’une com-
pétition. En simple, la gymnastique, c’est 
un sport de perfectionnisme ! 

De plus, une gymnaste doit arriver à 
bien se classer dans les quatre appareils, 
qui sont le saut, le sol, la barre et la 
poutre, afin d’obtenir un bon résultat au 
total et ainsi avoir la chance de se rendre 
aux championnats québécois, puis ceux 
de l’Est-du-Québec.  

Molly estime que l’épreuve la plus 
exigeante est la poutre : « Si tu perds ton 
équilibre et tu tombes, tu n’as pas droit 
à une deuxième chance », précise-t-elle. 
Ses deux disciplines par excellence sont 
le sol et le saut, épreuves dans lesquelles 
elle remporte toujours des médailles lors 
des compétitions ! Présentement, Molly 
compétitionne dans la catégorie nov-
ice P3. Elle devrait, au début de l’année 
scolaire, joindre les rangs des P4, là où 
les mouvements sont plus avancés et plus 
difficiles, ce qui lui permettra d’évoluer 
plus rapidement. « En gymnastique, 
le but, c’est de ne pas régresser. Nos 
entraineurs nous encouragent à nous 
dépasser. Puisque je maitrise maintenant 

bien les mouvements du P3, je dois fon-
cer, quitte à ne pas être la meilleure. 
Lorsque tu réussis un mouvement plus 
difficile, par la suite, c’est d’autant plus 
valorisant », affirme-t-elle. 

La jeune fille peut compter sur le 
soutien de ses parents, Linda Clout-
ier et Michel Roux, puisque ceux-ci 
l’accompagnent partout en compétition. 
La plupart du temps, celles-ci ont lieu 
à Montréal, au Saguenay, à Laval et sur 
la Rive-Sud de Québec. De son propre 
aveu, la gymnastique est sport plutôt 
onéreux. En plus des coûts d’inscription 
au club pour l’année complète, il y a aussi 
les frais pour le camp d’été, les compé-
titions, le maillot de compétition, et les 
frais de déplacement pour s’y rendre ! 

Le meilleur des succès à toi élégante 
Molly !

Sophie anne tremblay

soph ieannet remblay@hotmai l . com

Une jeune Lac-Beauportoise de 13 ans, Molly Roux-Cloutier, récolte les honneurs 
sur le circuit provincial de gymnastique. La jeune fille pratique la gymnastique 
depuis quatre ans seulement, et elle a terminé troisième à l’épreuve du sol et 
quatrième à l’épreuve du saut, soit treizième au total des appareils, au champi-
onnat québécois 2009 à Repentigny, le 25 avril dernier. Elle s’est aussi classée 
deuxième au même championnat provincial, mais par équipe

Un nom et un visage à retenir : Molly Roux-Cloutier 

La gymnastique,  
un sport pour se dépasser!

sports
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Directeur de l’évènement, Guyaume 
St-Cyr a mis les bouchées doubles pour 
créer un happening haut en couleur. 
En plus de réussir à attirer plusieurs 
noms très convoités dans le milieu du 
freeski, il a, de concert avec le centre 
de ski le Relais, réussi à conserver au 
frais plus de 5000 pieds cube de neige 
afin de recréer les mêmes conditions de 
glisse hivernale en plein mois de juil-
let, créant ainsi un concept sans précé-
dent pour une compétition estivale de 
freeski.

Présenté dans des conditions météo 
discutables, St-Cyr se dit tout de même 
satisfait de l’évènement. « Je suis bien 
content du spectacle que les athlètes 
nous ont offert. Je crois que les gens 
qui sont venus n’ont pas été déçus. C’est 
très difficile de vendre un sport extrême 
au Québec, mais je crois qu’on s’en va 

dans la bonne direction ». Le directeur 
de l’évènement se réjouissait d’ailleurs 
des performances de JF Houle, de 
Stoneham et de Sean Petit, un jeune 
prodige ontarien de 17 ans, tous deux 
en démonstration durant la compé-
tition. 

Dans la catégorie pro, c’est Simon 
Lemieux, 16 ans, qui a remporté 
l’épreuve pour une deuxième année. 
Membre de l’équipe québécoise en ski 
de bosse, l’athlète de Repentigny en 
a épaté plusieurs avec un double cork 
1620 degrés (4 tours et demi). Même si 
l’athlète semble avoir un potentiel plus 
qu’intéressant en ski de bosse, ses deux 
victoires à Lac-Beauport démontrent 
bien qu’un avenir prometteur pourrait 
également l’attendre sur le circuit des 
X-Games aux États-Unis. Sa domina-
tion aux deux Freeski Jam illustre aussi 

comment il aime laisser aller libre-
ment sa témérité avec le freeski. C’est 
d’ailleurs un facteur qui explique la pop-
ularité grandissante de ce sport extrême 
où les athlètes peuvent démontrer tout 
leur savoir-faire sans être contraints. 

Comme l’explique bien le directeur 
du CNEAYL, Guy Lafrance, le freeski 
est présentement le mouton noir des 
sports de glisse. « Autrefois, c’était le ski 
acrobatique qui était le mouton noir et 
c’est devenu un sport olympique. Même 
si le centre était initialement sensé ser-
vir uniquement le ski acrobatique, nous 
nous intéressons beaucoup au freeski 
et nous croyons en son potentiel. Pour 
réussir à s’entraîner à cette disci-
pline, notre centre est ce qu’il y a de 
mieux pour former ce type d’athlète. 
S’entraîner sur la neige est à long terme 
trop dangereux pour les blessures et 
avec l’eau, l’athlète a de grosses chances 
de prolonger sa carrière ».

Médaillé d’or au X-Game Slopestyle 
en 2005, Charles Gagnier est d’avis que 
le freeski prendra de plus en plus de 
place dans les prochaines années. « Les 
jeunes commencent très tôt à tenter 
toutes sortes de sauts et on commence 
à voir arriver des jeunes free skiers 
extrêmement talentueux », souligne-t-
il en faisant entre autres référence au 
champion Simon Lemieux, au Suèdois 
de 16 ans Henrik Harlaut et à Sébas-
tien Eaves qui a terminé au second 
rang. D’ailleurs, cette intrépidité des 
jeunes skieurs est bien visible au 
centre Yves Laroche où l’on peut voir 
chaque jour des skieurs d’à peine 5 
pieds descendre la rampe avec désin-
volture… Impressionnant à voir si vous 
êtes comme l’auteur de ces lignes et 
que votre rythme cardiaque s’accélère 
simplement quand vous plongez dans 
votre piscine. 

En plus de présenter un spectacle 
enlevant et un happening rassembleur 
pour les free skiers, les organisateurs 
avaient également d’autres objectifs 
majeurs quand ils ont décidé de mettre 
le paquet pour la deuxième édition 
de Freeski Jam. Premièrement, pour 
démontrer qu’on est capable ici, à Lac-
Beauport, de récréer des compétitions 
comme il s’en fait aux États-Unis et 
dans l’Ouest canadien. C’est-à-dire de 
prouver que les infrastructures que 
possède le centre Yves Laroche en font 
un des meilleurs sites d’entraînement 
en Amérique. Un autre objectif était 
également de donner de la visibilité à un 
sport extrême qui se démarque de plus 
en plus et où plusieurs talents locaux 
y excellent. « C’est difficile d’intéresser 
les gens de Québec pour un sport aussi 
méconnu dans la province, nous n’avons 
pas de X-Games comme aux États-Unis 
ni beaucoup d’installations pour attirer 
de telles compétitions. Toutefois, je 
crois avoir monté un concept intéres-
sant avec la neige et c’est déjà officiel 
qu’il y aura une troisième édition », 
confie Guyaume St-Cyr déjà emballé 
d’en faire encore plus pour 2010.

Ce n’est pas la pluie qui allait freiner 
l’enthousiasme de la vingtaine de nou-
veaux mordus de la pagaie. Car oui, 
il pleuvait en ce lundi 29 juin, le ton 
de l’été quoi! Heureux sont les par-
ents d’économiser sur la protection 
solaire! Bref, après plus d’un mois de 
camp les jeunes canoéistes et kaya-
kistes apprivoisent ce lac qui est leur.

Rapidement, les entraîneurs, sous 
la gouverne de Mathieu Drolet, les 
ont convaincus de participer aux dif-
férentes régates régionales de l’été à 
Trois-Rivières, Lac-Sergent et Lac-
Beauport. Lors de cette dernière qui 
avait lieu le 25 juillet dernier, jour de 
crachin constant et de fraîcheur telle 
que l’on craignait de rencontrer des 

patineurs sur le lac… le CCKLB a fait à 
nouveau la fierté des Lac-Beauportois, 
remportant la régate en récoltant 331 

points, soit 29 de plus que son plus 
proche rival, le club de Trois-Rivières.

À l’issue de la compétition, Pee-Wee, 
Bantam et Midget portaient fièrement 
les médailles remportées et parlaient 
déjà des stratégies à adopter pour la 
régate provinciale qui a lieu cette fin 
de semaine les 8 et 9 août au club 
nautique de Lac-Beauport. Le sta-
tionnement du club débordera, la 
plage sera bondée et nombreux seront 
les athlètes sur le lac en ces deux 
journées que tous souhaitent sinon 
ensoleillée, du moins sans pluie.

Vous êtes d’excellents skieurs et avez peut-être même déjà pratiqué le ski 
acrobatique. Toutefois, réussir à faire ce que les athlètes du Freeski Jam ont 
démontré le 25 juillet dernier, ça n’a rien à voir avec tout ça. Venues d’un peu 
partout, les jeunes sensations du freeski ont fait vibrer les spectateurs qui 
se sont déplacés au centre national d’entraînement acrobatique Yves Laroche 
(CNEAYL) en ce samedi pluvieux.

Depuis ses débuts, l’Écho réserve souvent ses pages pour parler du Club 
de Canoë-Kayak de Lac-Beauport (CCKLB). Il faut dire qu’il y a de quoi, il 
faut voir les athlètes qui s’y entraînent quotidiennement en période estivale. 
Quelle belle motivation pour les nouveaux adeptes de ce sport! Ils étaient 
nombreux les Pee-Wee à commencer le camp de canoë-kayak le 29 juin 
dernier.

À couper le souffle

2eme édition
du Freeski Jam Acrobatx

Beau temps, mauvais temps, les jeunes en redemandent

La fièvre du canoë-kayak

Jean-nicolas Blanchet 

j ean-n i co las .b lanchet .1@ulava l . ca

Carole roy

caro le@lechodu lac . ca

Avec la médaille d’or au centre Pierre-Luc 
Poulin de Lac-Beauport
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Saint-Félicien

Parlons d’abord de la course de Saint-
Félicien où se tenaient les championnats 
canadiens le samedi 11 juillet. Pour la 
deuxième année consécutive, il rempor-
tait la première place dans la catégorie 
des 23 ans et moins. 

« La course s’est bien déroulée, j’ai 
pris la tête après cinq minutes lorsque 
j’ai attaqué afin de pouvoir dépasser plu-

sieurs élites qui partaient une minute 
avant le départ des U-23 » a-t-il précisé. 
« Après un tour j’ai dû ralentir la cadence 
puisque j’étais parti un peu au-dessus de 
ma cadence afin de creuser un écart », 
d’ajouter Gagné. Un écart de 3m30s sur 
son plus proche rival Ontarien Cameron 
Jette.

Mont-Sainte-Anne

Lors de la coupe du monde de vélo 
de montagne qui se tenait le 26 juillet 
dernier au Mont-Saint-Anne, Gagné a pris 
le 33e rang de l’épreuve et le 5e chez les 
moins de 23 ans, catégorie dans laquelle 
il courra aux championnats du monde en 
Australie en septembre. 

Satisfait de sa course, il a connu un 
bon premier tour devançant plusieurs 
coureurs malgré les sections techniques. 
« J’ai par contre payé un peu plus tard 
pour ce départ rapide puisque j’ai dû ral-
entir la cadence au 4e tour afin de faire 
une bonne fin de course aux tours 5 et 
6 », a-t-il expliqué. Tout un défi que les 

nombreuses descentes et sections tech-
niques rendues très glissantes en raison 
de la boue et des racines et roches mouil-
lées. D’ailleurs, plusieurs coureurs durent 
abandonner pour bris mécanique ou 
blessure. Exception faite du premier tour 
où Gagné a chuté dans l’herbe glissante, il 
a réalisé un parcours sans faute. À noter 
que les championnats du monde 2010 
auront lieu sur ce même parcours au 
Mont-Sainte-Anne.

Bromont

Le 2 août dernier lors de la Coupe du 
Monde qui se tenait à Bromont ce fut 
une course que l’on pourrait qualifier 
de salissante ! « On roulait dans des 
conditions de pluie et de bouette très 
extrême rendant le parcours très glissant » 
relate-t-il d’entrée de jeu. Pas seulement 
qu’à Lac-Beauport qu’il pleut! Gagné y a 
pris le 40e rang malgré une crevaison qui 
lui a fait perdre 2 minutes. 

Les deux premiers tours se sont bien 
déroulés, il se maintenait à la 30-32e 
position, mais c’est au troisième alors qu’il 
effectuait un dépassement où il y avait 
plus de roches que le pneu en a pris pour 
son rhume!

« J’ai dû rouler 2km sur mon pneu sans 
air pour me rendre à la zone de répara-
tion technique et changer de roue », de 
dire le cycliste. Résultat, il repart en 45e 
position et rattrape quelques coureurs au 
cours des trois derniers tours pour ter-
miner au 40e rang. Gagné se dit tout de 
même satisfait de sa course. 

Prochaines étapes, les Jeux du Canada 
à l’Île du Prince-Édouard la fin de 
semaine du 15 août et ensuite l’Australie 
en septembre pour les championnats du 
monde où il vise un top 5. 

Entrainement et compétitions sont partie intégrante de l’agenda estival 
de Raphaël Gagné. Beau temps, mauvais temps, Gagné aborde chacune 
de ses compétitions avec le même enthousiasme, la même détermination. 
Une bonne course, tant mieux ! Une moins bonne ? Pas grave il y en aura 
d’autres pour se reprendre ! Chaque départ ajoute à l’expérience de l’athlète 
Lac-Beauportois.

Vélo de montagne 

Un été chargé pour Raphaël Gagné
Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

HEUREUX DE CÉLÉBRER À SAINT-FÉLICIEN

Cet été, du divertissement... 
à volonté! 
 
L’équipe de Manoir du Lac Delage a concocté une formule  
idéale pour la famille cet été : pour seulement 71$, profitez 
d’une journée* d’activités à volonté pour vous et votre famille! 
Canot, kayak, pédalo, chaloupe, vélo, minigolf, rand’orientation,  
volley-ball, fer, badminton, tennis, basket-ball, shuffleboard,  
croquet, pétanque, sentiers pédestre ainsi que l’accès à notre 
piscine extérieure. Du plaisir assuré en famille !

Demandez votre passe-sport famille dès maintenant!

*Disponible également en demi-journée

Massage extérieur
60 minutes

Du lundi au jeudi 

85$ 100$

Visitez le www.lacdelage.com

Profitez de
notre terrasse

avec vue
sur le lac !

Une fringale ?

*Offre valide du 1er au 31 août 2009

Du lundi au samedi, dès 11h00

Menu bistro du

Bar
l’Incontournable

Nouveautés! 
Activités disponibles à la carte

 
À partir de 7 $
Taxes en sus

Chasse au trésor avec GPS
Initiation au tir à l’arc
Préhistoire dans les marais
Et plus encore!

Nachos
Burger de bison
Bavette de bœuf

Général Tao
Pâtes
Pizzas

etc.

RÉSERVATIONS : 418-848-2551  40 avenue du Lac, Lac Delage, Québec G3C 5C4  www.lacdelage.com

Visitez notre site web pour plus de détails
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Noémie Tremblay, le perfectionnisme né 

Championne québécoise 
en body fitness

Maman à plein temps, co-proprié-
taire et entraîneure privée à l’Uni-Gym 
cinq jours par semaine, Noémie Trem-
blay ne chôme pas. Heureusement 
pour elle que son lieu d’entraînement 
soit aussi son lieu de travail. Depuis 
les championnats de 2008, la disci-
plinée Noémie n’a pas courbé l’échine 
devant les heures de musculation, 
l’entraînement cardio indispensable 

au karaté, discipline pour laquelle elle 
fait encore de nombreux champion-
nats américains. Que dire aussi de la 
diète? « Cette année, ça m’a semblé 
moins pire que l’année dernière car je 
savais ce que j’entreprenais », confie 
Noémie qui a abordé l’entraînement 
avec davantage de connaissances que 
l’an dernier. 

On juge la perfection

On vise toujours la perfection car 
c’est bien entendu ce que l’on jugera 
lors des compétitions. Au cours des 
derniers mois, l’athlète de 32 ans a 
gagné en maturité musculaire. Elle 
sait comment faire réagir son corps 
aux différents exercices, elle sait aussi 
comment celui-ci réagira si excès de 
table il y a. On s’étonne et s’exclame 
quand elle nous dit qu’avant un cham-
pionnat le corps n’a que 4% de gras!!!! 
On veut le corps élancé, le muscle 
découpé et l’athlète dans toute sa 
féminité. Noémie a su conjuguer tout 
à la fois. 

Le 4 juillet dernier lors du champi-
onnat provincial qui se tenait à Laval, 
force était de constater que le travail 
de la dernière année a porté fruits 
puisqu’elle y a remporté la première 
place s’assurant ainsi son laissez-
passer à vie pour le championnat can-
adien. Et dire qu’elle n’a commencé le 
body fitness il y a à peine 18 mois!

Presque un an jour pour jour que nous vous présentions Noémie Trem-
blay de l’Uni-Gym, cette jeune femme adepte de body fitness. À sa 
première année dans le circuit de la compétition, même si sa 6e place au 
championnat provincial l’avait empêchée de se qualifier pour le canadien, 
elle était loin d’être passée inaperçue. Forte de cette expérience, c’est avec 
confiance qu’elle s’est présentée aux éditions 2009. Attitude  payante qui 
lui vaut un laissez-passer à vie pour le championnat canadien.

Carole roy

caro le@lechodu lac . ca

À Laval le 4 juillet dernier, Noémie Trem-
blay remportant le championnat provincial
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Studios Unis 
NDL/Lac-Saint-Charles

876, rue Jacques-Bédard, Québec, (Québec)  G2N 1E3

Tél. : 418 841-0213

Nous formons des athlètes 
de haut niveau, 

mais surtout de bonnes personnes!
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Le vélo-boulot est pour moi 
un entraînement. 60 Km aller-
retour à fond avec une ascension 
assez intéressante en finale qui 
est la montée du Mont Cervin. 
Malgré les conditions de froid, 
la première sortie printanière 
est une journée mémorable dans 
l’année pour un mordu de vélo. 
Normalement, la température 
s’améliore progressivement… or 
cette année, le froid s’est éternisé 
mettant à rude épreuve la moti-
vation des cyclistes Québécois. 
Alors pour me motiver, j’ai com-
paré ces conditions à « l’Enfer 
du Nord », faisant référence 
à la dénomination d’une des 
plus vieilles courses cyclistes 
européenne, Paris-Roubaix, 
qui se déroule généralement 

en avril dans des condi-
tions météorologiques souvent 
difficiles. Cette course de 260 
Km, créée en 1896, se démarque 
par ses 60 Km de sections pavées 
( dans le genre de la rue St-Jean 
mais en moins bien entretenu ). 
Par analogie, ces terribles sec-
tions pavées, se franchissant en 
vélo de route par les pros à plus de 
45 Km/h, se comparent aux pires 
routes printanières québécoises, 
avec eau, sable et vent en sus ! Il 
est donc facile d’imaginer le pour-
quoi de cette appellation. Pour 
un cycliste professionnel, gagner 
cette course équivaut à gagner la 
coupe Stanley et assure une car-
rière réussie.

Enfin l’été et ses douceurs ! 

Après avoir roulé 3 000 Km, 
grimpé en dénivellation plus de 
40 000 m ( ~ 275 ascensions du 
Mont-Cervin ) et usé 2 pneus et 
une chaîne, je vous assure que je 
préfère rouler à 30°C qu’à -8°C. 
S’il fait trop chaud, je me dis que 
ne n’ai qu’à aller plus vite et le 
moteur sera automatiquement 
ventilé ! Et maintenant qu’il fait 
beau, je vous conseille le vélo-
boulot. Rien de mieux pour se 
réveiller le matin ! 

Ma saison a débuté il y a maintenant plus de cinq mois, malgré le printemps 
relativement froid que nous avons connu. Le 11 mars au matin plus exacte-
ment. J’étais sur mon vieux vélo pour me rendre au travail dans le parc 
technologique sur Henry IV, avec un petit détour vers le Lac St-Charles, 
question d’allonger légèrement le parcours. Il faisait – 8°C et les rues étaient 
remarquablement dégagées pour cette période de l’année. Honnêtement, je 
scrutais déjà depuis une semaine les bords de route afin de juger le moment 
où, enfin, je pourrais abandonner le terrible vélo stationnaire pour mon vieux 
mulet.

vélo-boulot

Chaud ou froid le vélo ? 
Michel Fortin

Membre  Équ ipe  Marvenshop Génét ik
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Dans un récent stage de forma-
tion que j’ai suivi, on nous a men-
tionné que selon des résultats de 
recherches qui ont été effectuées 
en Europe, le cerveau de l’enfant 
capte ce qu’on leur enseigne à cer-
tains moments de leur vie. On nous 
a donné l’exemple d’une équipe 
U-10 à qui l’on tente d’enseigner des 
notions compliquées de stratégies et 
de tactiques. Ça ne sert à rien, à cet 
âge. Il est difficile pour un enfant de 
comprendre toutes ces notions. Il 
faut travailler techniquement. Plus 
l’enfant sera capable de maîtriser le 
ballon, plus il maitrisera le jeu en 
vieillissant.

En Espagne, pendant 10 ans on 
a joué sans compétition jusqu’à 14 
ans, obligeant les joueurs à bien 
jouer techniquement en priorité. 
Plusieurs ont ridiculisé leur phi-
losophie. Dernièrement ils ont été 
champions d’Europe à plusieurs 
niveaux et tous leurs joueurs sont 
parmi les meilleurs dans les clubs 
ou ils évoluent.

Trop souvent on cherche les 
résultats à court terme, on prend 
des raccourcis. On veut gagner bien 
plus pour la satisfaction des parents 
et des entraîneurs que pour celle 
des enfants. On entend toujours 
le même discours de la part des 
adultes « mes joueurs sont tannés 
de perdre, ils sont démotivés ». Je 
pense que c’est toujours de la façon 
dont on présente la chose qui est 
importante. 

Je suis désolé, mais je suis totale-
ment insensible à ce discours. Je 
suis entraîneur depuis 8 ans avec 
le même groupe de jeunes, on s’est 
fait lavé pendant 3 ans, on a perdu 

pendant 2 ans, ont a été compétitif 
pendant un an et maintenant on 
gagne depuis 2 ans. Onze membres 
de l’équipe que nous avions au début 
sont toujours là malgré les raclées 
que nous subissions. Nous ne som-
mes pas meilleurs que d’autres, on 
a tout simplement convaincu notre 
entourage que la priorité était les 
enfants et que tant qu’ils s’amusaient 
c’était tout ce qui comptait.

Il ne fait aucun doute que les 
enfants doivent s’amuser et que la 
victoire contribue à ce plaisir mais 
ce n’est pas tout, surtout pas entre 
8 et 10 ans. La preuve, lors d’un 
récent match qu’une équipe de notre 
club a perdu. Certaines joueuses de 
l’équipe gagnante pleuraient après le 
match parce que quelques parents et 
l’entraîneur leur avaient crié après, 
tandis que les joueuses de l’équipe 
perdante faisaient le train sur le ter-
rain. Alors dites-le moi franchement 
dans qu’elle équipe aimeriez vous 
que votre enfant joue?

On entend souvent les gens dire des jeunes de 10, 9 et même 8 ans qu’ils 
seront des joueurs extraordinaires ou qu’ils ne seront jamais bons. Saviez-
vous que nous avons besoin de 10 ans de développement pour rendre un 
joueur à maturité? C’est pour cette raison que je dis souvent que le soccer 
commence à 16 ans. C’est là que ça devient intéressant pour les jeunes, c’est 
là qu’ils peuvent mettre en pratique ce qu’ils ont appris pendant des années. 

Développement des joueurs

Au soccer,  
savoir être patient

Helder Duarte
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Au moment de notre arrivée, la 
place est relativement tranquille, 
les invités n’arriveront que vers 
16h00. Pour l’instant, la piscine 
retentit de cris d’enfants puisque 
la première portion de la journée 

leur est consacrée. En effet, on fête 
fiston qui aura 5 ans le 19 août 
prochain. Il a même le privilège de 
manger son gâteau d’anniversaire 
dans la fameuse coupe! 

Mathieu Garon sera à nous dans 
quelques instants, le temps de res-
sortir la Coupe de son écrin, car 

elle arrive tout juste du Peps et 
du Manoir Ronald McDonald. Pour 
nombres de ces enfants malades, 
voir et toucher la Coupe, symbole 
de victoire, s’avère thérapeutique.

Que dire des adultes qui la 
touchent? Tous retrouvent l’enfant 
en eux en lisant tous les grands 
noms qui y sont gravés. « C’est un 
rêve d’enfant et d’avoir la chance 
de partager ça avec ma famille et 
mes amis, c’est vraiment particu-
lier. Beaucoup de grands joueurs 
y ont leur nom et c’est spécial de 
savoir que le mien y sera dès la 
fin septembre », confie Mathieu 

Garon, d’autant plus que l’on ne 
sait jamais si voir la Coupe de si 
près se reproduira un jour. 

La stabilité

Garon savoure pleinement cette 

journée à la maison avec la Coupe 
Stanley. On insiste sur le mot mai-
son, car c’est ici, à Lac-Beauport, 
qu’il est vraiment chez lui et où il 
posera définitivement ses valises 
dans cinq ou six ans. « À 31 ans, je 
suis considéré comme un vétéran », 
ajoute en riant le sympathique 
gaillard originaire de Chandler. 
On sait que Garon devra pour la 
prochaine saison apprivoiser une 
nouvelle ville, il vient tout juste 
de signer une entente de deux ans 
avec Columbus. Déstabilisants les 
déménagements? « Heureusement 

Lundi 3 août 15h20, l’Écho débarque chez Mathieu Garon, gardien 
auxiliaire des Penguins de Pittsburgh. C’est sous un soleil radieux que 
nous le voyons sortir la Coupe Stanley de son écrin. On croirait que 
c’est arrangé avec le gars des vues. La Coupe ici chez nous au Lac et il 
fait beau. Que l’on donne la palme d’or au réalisateur de cette journée !

Mathieu Garon convie ses amis au party de la Coupe

La Coupe Stanley  
à Lac-Beauport

Carole Roy

caro le@lechodu lac . ca

On sent la fierté de Mathieu Garon

Éric Bélanger du Wild du Minnesota et 
sa conjointe Alexandra sont venus rendre 
hommage à Mathieu
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que Marie-Julie est là, elle est vrai-
ment extraordinaire dans tout ça », 
de dire Mathieu. Quand on parle 
de stabilité, sa conjointe et lui sont 
ensemble depuis l’école secondaire 
à Rimouski…  

Les organisateurs

La magnifique journée sur le 
bord du lac chez Mathieu Garon 
a été organisée par Alain Têtu et 
son équipe de Prime Marketing. 
« Une dizaine de personnes ont 
travaillé sur le projet, mais c’est 
Myriam Guay qui est la véritable 
chef d’orchestre dans tout ça », 
tient à préciser M. Têtu. Et depuis 
quand fraye-t-on avec les joueurs 
de hochey? « Lors du lock-out 
de la LNH en 2004-2005 j’ai eu 
l’occasion d’en côtoyer plusieurs 
alors que l’on promenait la Cara-
vane McDonald pour les levées 

de fonds au profit de l’Ouvre des 
Manoirs Ronald McDonald », expli-
que-t-il. Il faut aussi préciser que 
l’ami Têtu et Philippe Boucher, 

défenseur pour les Penguins de 
Pittsburgh, sont amis d’enfance… 
Il y a un peu plus d’un mois, 
Boucher a donc demandé à son 

copain d’organiser pour lui son 
propre party de la Coupe Stanley 
à sa résidence de Lac-St-Joseph. 
Une chose en amenant une autre, 

Mathieu Garon étant de la partie 
a fait la même demande à Alain 
Têtu. Le rôle de Prime Marketing 
a donc été de lancer les invitations 
privées, de s’occuper de toute la 
logistique de la journée, de prévoir 
les emplacements pour les différ-
entes télés qui faisaient des inter-
ventions en direct, des services de 
traiteur… Une belle réussite quoi!

Ne reste qu’à remercier encore 
une fois Mathieu et sa conjointe 
Marie-Julie d’avoir accueilli l’Écho 
si chaleureusement.

Quelle ne fut pas ma surprise de voir à la fête nul autre que mon ancien voisin André 
Tremblay et fiston Matis. Sieur Tremblay ainsi que Martin Levesque étaient tous deux les 
entraîneurs de Mathieu alors qu’il étudiait à Rimouski. Que le monde est petit ! 

Mathieu Garon et sa conjointe Marie-Julie, Alain Têtu et Myriam Guay de 
Prime Marketing organisateurs de l’événement 

   

TERRAINS
ST-GABRIEL-DE-VALCARTIER

NOUVEAU, terrain de plus de 40 000 p.c., 
prêt à construire, Chemin Joseph Moraldo

SHANNON
Magnifique terre, près de 6 654 000 p.c.

Chemin Kilkenny

CHARLESBOURG
N-D-L, 2 terrains 55 000 p.c. et  
65 000 p.c., boisé, vue montagne 

VAL-BÉLAIR
Chemin de Bélair, terrain 137 000 p.c., 
offrant ruisseau, bassin d’eau et rivière

LAC-BEAUPORT

Adossé au Relais, terrain boisé + 24 000 p.c.
2 Ch. du Godendard

VUE 

MONTAGNE

LAC-BEAUPORT

Poss. bigénération : terrain + 62 000 p.c., 
34, Ch. du Godendard, P. D. 615 000 $

NOUVEAU 

PRIX

STONEHAM

     Impeccable, garage. Faites votre offre ! 
     101, Leclerc P.D. 129 000 $

NOUVEAU 

PRIX

LAURIER STATION

Beau  jumelé, secteur convoité.
136 Desjardins, P.D. 119 000 $

BEAUPORT

Charmante canadienne, impeccable 
1297, boul. Raymond, P. D. 234 000 $

ST-BRIGITTE-DE-LAVAL

Bord de l’eau, immense terrain boisé. 
112, Labranche, P. D. 289 000 $

STONEHAM

VUE LAC

Avec revenus, terrain  + 55 000 p.c.,  
113, Martin Pêcheur, P. D. 228 000$

LAC-BEAUPORT

Une rareté, terrain  82 000 p.c., boisé, 
sans voisin arrière. Terrain Ch. des Lacs

STONEHAM

Terrain, vue + accès lac St-Charles,
125 000 p.c., Terrain Ch. Martin-Pêcheur

LAC-SERGENT

BORD LAC

Splendide, toute rénovée. À voir. 
512, Ch. des Mélèzes, P. D. 285 000 $

LAC-BEAUPORT

Terrain, Chemin de la Rive
Situé près du Lac Bleu, plus de 40 000 p.c. boisé

CAP-ROUGE

Style contemporain, toute rénovée,impéccable.
4683, Antoine-Gaboury, P. D. 349 000$

LAC ST-CHARLES

Maison à paliers, tout est impeccable 
321, du Calme, P. D. 239 000 $

LAC-BEAUPORT

Adossé au golf,  belle canadienne
11 Montée du Parc, P.D. 329 000 $

NOUVEAU

LAC ST-CHARLES

À LOUER
Beau plain pied, location août 2009. 

      326, Bois-de-Coulonge

NOUVEAU

ANGE-GARDIEN

La plus belle en son genre, impeccable, 
24, Piché, P. D. 175 000 $

NOUVEAU 

PRIX

Appelez-moi pour une évaluation gratuite

418.652.2000
ANDRÉ DROLET

www.andredrolet.com
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Denis Rousseau
Propriétaire

Yvon Gingras
Directeur

Normand Laroche
PHARMACIEN

Heures d’ouverture

Galeries du Lac
Lac Beauport (Québec)  G3B 2J8

LIVRAISON GRATUITE 418 849-2836


